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d’ici jusqu’en Grèce

EDITO 
Pour fêter leur déménagement imminent, nos palmipèdes ont décidé de se déguiser et de 
faire une crêpe-party (p14) ! Ils ont invité leurs potes musiciens (p20), un poète (p18) et 
bien sûr Orloff (p24). Sans violence (p16) et à fond les pédales (p10), ils nous préparent 
une année riche en surprises ! Première petite touche de peinture (p19) : un dépoussiérage 
efficace mais tout en douceur…
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pour saint-blaise
le froid monte sur l’âne
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Nuits de gignac & nous
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portrait craché
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la spirale infernale
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LODEVE
 �Cinéma Luteva 

Boulevard Joseph Maury 
Tél.: 04 67 96 40 23

 �Théâtre Luteva 
Boulevard Joseph Maury 
Tél.: 04 67 44 15 90

 �Musée Fleury 
Square Georges Auric 
Tél.: 04 67 88 86 10 

 �Médiathèque 
Square Georges Auric 
Rue de la République 
Tél.: 04 67 88 86 08

GIGNAC
 �Médiathèque 

22, place du Jeu de Ballon 
Tél.: 04 67 57 03 83

st andre de sangonis
 �Bibliothèque 

5, rue des Fontaines 
Tél.: 04 67 57 90 46

CLERMONT L’HERAULT
 �Cinéma Alain Resnais 

Rue Roger Salasc 
Tél.: 04 67 96 21 06

 �Théâtre  
Allée Salengro 
Tél.: 04 67 96 31 63

 �Espace “les Pénitents”  
Rue Henri Martin 
Tél.: 04 67 96 39 32

 �Bibliothèque  
16, rue Louis Blanc 
Tél.: 04 67 96 05 77

ANIANE
 �Théâtre du Milieu du Ciel 

Boulevard Félix Giraud 
Tél.: 04 67 57 01 40

paulhan
 �Bibliothèque J. Grizard 

20, Bd de la Liberté 
Tél.: 04 67 25 00 89

Cinéma, Théâtre, Expos, Livres…

Marchés
du Terroir

 �CDT maison de pays 
   A75 : Aire du Larzac  
   34520 Le Caylar  
   Tél : 04 67 44 56 05

 �Clermontais-salagou 
9, rue Doyen René Gosse 
34800 CLERMONT L’HLT 
Tél : 04 67 96 23 86

 �St Guilhem - Vallee  d’Herault 
Place du Général Claparède  
34150 GIGNAC 
Tél : 04 67 57 58 83

 �Larzac meridional 
4, place de l’Horloge  
34520 LE CAYLAR 
Tél : 04 67 44 51 52

 �Lodevois 
7, place de la République  
34700 LODEVE 
Tél : 04 67 88 86 44

 �Millau - sud aveyron 
   1, place du Beffroi 
   12100 MILLAU 
   Tél : 05 65 60 02 42

 �Paulhan 
65 bis, cours National  
34230 PAULHAN 
Tél : 04 67 25 15 14

 �Pays des monts  
ET des sources 
34260 AVENE Tél : 04 67 23 43 38 
34650 LUNAS Tél : 04 67 23 76 67

 �Pezenas - val d’herault 
1, place Gambetta 
34120 PEZENAS 
Tél : 04 67 98 36 40

 �CAP d’agde 
Rond-Point du Bon Accueil 
34300 LE CAP D’AGDE 
Tél : 04 67 01 04 04

Offices de tourisme

 �Aniane :  Jeudi matin.

 �Aspiran : Lundi et jeudi matin.

 �BEDARIEUX : Lundi matin.

 �Canet : Mardi et jeudi matin.

 �Clermont l’Herault :  
Mercredi matin.

 �Gignac : Samedi matin 

 �lamalou les bains : Mardi, 
jeudi et samedi matin.

 �Le Bousquet d’Orb : Samedi 
    matin.

 �Le Caylar : Dimanche matin.

 �Lodeve : Samedi matin.

 �millau : Vendredi matin.

 �montagnac : Vendredi matin.

 �Montarnaud : Mercredi et 
dimanche matin.

 �Montpeyroux : Jeudi matin.

 �NANT : Mardi matin.

 �Nebian : Mardi, jeudi et vendredi 
matin. 

 �paulhan : Jeudi matin.

 �pezenas : Samedi.

 �St andre de sangonis :  
Mardi et vendredi matin.

 �St Jean de Fos : Mardi matin.

 �St Pargoire : Mardi matin.

« Allumer le feu », c’est ce que toute l’équipe de 
C-lemag et de Média-Cité vous promet dès cette année !

Simone se rhabille.
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Gargouille à Sorbs
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 �France bleu herault  
   101.1 - 100.6 MHz

 �Rfm  
99.3 MHz

 �Radio lodeve 
   98.7 - 104.5 - 107 MHz

 �Radio PAYS D’HERAULT 
89 - 96.7 - 102.9 MHz

Radios locales sur la bande FM
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E
n amazone
Avant l’été 2007, la serre amazonienne du Parc 
zoologique de Lunaret à Montpellier ouvrira ses portes. 
Le visiteur sera invité à un merveilleux voyage qui le 

transportera de l’estuaire du fleuve Amazone jusqu’à sa source. 
Un cheminement qui lui permettra de découvrir sur 2 000 m2 
les espèces endémiques et les végétaux représentatifs de 
l’Amazonie.

R évolte
La Ville de Montpellier 
prépare une exposition sur la 
révolte vigneronne de 1907. 

A cette occasion, si les Montpelliérains 
ont des parents, grands-parents ou 
de la famille ayant travaillé dans la 
viticulture, s’ils possèdent des photos, 
des objets, des souvenirs de toutes 
sortes datant de cette époque, ils 
sont invités à contacter la Ville de 
Montpellier : 04 67 34 72 12.

N euf
Selon la DDE de l’Hérault, la connexion 
définitive de l’A75 (Béziers-Clermont-Ferrand) 

à l’A9 devrait intervenir d’ici à la fin de 2009. Priorité 
est évidemment donnée au contournement de Valros (la 
mise en service est prévue à la mi-août 2008). Dans le 
même temps, les aires de service de Valros et Montblanc, 
accessibles dans les deux sens, seront construites.

A nimations
L’agenda culturel N°4 du Pays Cœur d’Hérault est 
arrivé ! Le programme du premier trimestre 2007 
des animations culturelles de notre région est 

disponible dans tous les commerces et Offices de Tourisme du 
Cœur d’Hérault. Il est aussi téléchargeable sur : 
www.cœur-herault.fr E nergies

La Région Languedoc 
Roussillon est en tête 

des collectivités intervenant 
sur le développement des 
énergies durables. En 2006, 
un montant de 200 millions 
d’euros a été investi dans ce 
domaine. Ce marché est en 
augmentation exceptionnelle 
(pour 2006 : Solaire 
Thermique : +120 %, Solaire 
Photovoltaïque : +265 %, 
Bois Energie : +460 %). 
Cette croissance devrait se 
poursuivre en 2007. Une ligne 
budgétaire spécifique de 
5 millions d’euros destinée 
aux énergies renouvelables a 
été créée pour l’équipement 
de 5.000 logements sociaux 
par an.
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O ndes
Radio Lodève a fété ses 25 ans d’existence en 
janvier 2007. De nombreux projets d’émissions 
sont à l’étude, avec notamment une émission en 

collaboration avec la Maison des Entreprises de Saint André 
de Sangonis.

R
aid
La Communauté de communes du Lodévois va lancer la 1ère 
édition du Raid Nature du Lodévois, les 14 et 15 avril 2007. Les 
itinéraires vous mèneront de Lodève vers le Lac du Salagou. Le 
lendemain, ce sera en direction du Causse du Larzac Méridional. 

Au programme : canoé, course à pied, course d’orientation. 
Contact : 04 67 88 86 29

D éménagement
La Communauté 
de communes 
Vallée de L’Hérault 

a déménagé et se trouve 
dorénavant au 2 Parc d’activités 
de Camalcé à Gignac, tout près 
du rond-point d’Intermarché et 
de Mr Bricolage. De nombreuses 
et nouvelles entreprises 
devraient rejoindre le parc 
Camalcé dès cette année. 
Contact : 04 67 57 04 50.

M élée
Coupe du Monde de Rugby 2007 oblige, 
le Département de l’Hérault va organiser 

à Bédarieux et à Saint-Chinian, entre le 4 septembre 
et le 13 octobre, des activités autour du rugby : 
tournois de rugby scolaires, rencontres entre écoles 
de rugby, création d’un haka (danse rituelle du 
peuple maori) regroupant 200 collégiens !

P aix verte
Un jeudi par mois de 11h à 12h 
retrouvez la «Green-Team» pour 
1h d’actualité environnementale 
sur Radio Pays d’Hérault. La Green-

Team une émission écologique en partenariat 
avec le groupe local de Greenpeace Montpellier. 
Des amoureux de la nature et des militants 
de Greenpeace font le point sur l’actualité 
internationale et locale, avec des reportages, des 
interviews, des chroniques et l’agenda écolo.

Q ué gros ?
2007 :  
ni gros ni fumé.
L’enquête 

ObÉpi 2006 a montré que 
la prévalence de l’obésité 
dans la région Méditerranée 
a augmenté de 58,7 % 
entre 1997 et 2006. 
Les gros vont être gavés 
d’informations pour lutter 
contre ce qui est considéré 
comme une épidémie par 
certains experts.

Pendant que les athées se battaient, les abbés se taisaient.
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La ferme
Brigitte Glores et Frédéric Caumel, originaire de 

l’Hérault, ont créé une activité de ferme pédagogique 
au Domaine de Servières, près du Caylar. « Nous 
accueillons les enfants et les groupes d’adultes et 
nous formons les personnes à animer des fermes 

pédagogiques. Gîte et camping de groupe sont 
également sur place ». 

Contact : 04 67 44 55 07

Jamais au bout
Marilyne Roulot, de MPM Créa-Loisirs au 4 avenue de 
la Liberté à Lodève, reprend l’activité de reproduction 

de clés de l’ex-enseigne Sani-Brico. « Je propose ce 
service de proximité afin que les Lodévois évitent d’aller 

courir ailleurs. Et cela complète mon activité de vente de 
produits de loisirs créatifs ». 

Contact : 04 67 96 65 81.

on
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n 
pa

rle Faire tapisserie
Mme Bertazzo a créé l’Atelier d’Anne-Marie au 

15, rue Montbrun à Lodève. « Pour moi, c’est une 
reconversion. J’ai donc passé mon diplôme de 

tapissier-décorateur et je peux proposer aujourd’hui 
mes services en réalisation, du meuble peint au tissu 

d’ameublement ». 
Contact : 04 67 88 07 89.©
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Hommes de terres
Roxane Henry et Caroline Boyron ont ouvert 
fin 2006 le magasin « Terre des Hommes » au 
29, avenue Gambetta à Clermont l’Hérault. « Il 
n’y avait pas de boutique de prêt-à-porter pour 
hommes sur Clermont. On devait ouvrir plus tard 
mais on a eu l’opportunité d’avoir ce local. Il n’en 
fallait pas plus pour nous décider, c’est fait ! ». 
Contact : 04 67 44 21 98.

le salagou grec
C le mag est arrivé jusqu’en Grèce, sur le 
Péloponèse. Bravo à Bénédicte et Mathieu qui 
donnent une dimension européenne à notre 
magazine ! Découvrez vite leurs aventures 
contées dans nos pages…
Si vous aussi vous voyagez, emportez votre 
magazine préféré et shootez une photo. Vous 
serez publié !

Claire & Frédéric

Cette fois, c’est Frédéric Feu (metteur en scène 

de spectacles scientifiques à Aniane) qui s’est 

fait tire
r le portrait par l’artiste

 Claire Grimbert 

pendant le temps de l’émissio
n «Portrait 

craché» de Benjamin Karchen en partenariat 

avec C le magazine sur Radio Lodève. Pour 

l’écouter c’est m
ardi 6 février à 12h30 et à 

19h30 et le samedi 10 février à 19h. Pour la 

voir, c’est en page 19 du mag ! 

A cheval
Depuis le 1er octobre 
2006, Mathieu Leprêtre a 
repris en location gérance 
le restaurant La Diligence 
au 2 avenue de Lodève à 
Saint André de Sangonis. 
Diplômé en cuisine, avec 
une spécialité de traiteur, 
Mathieu envisage de 
racheter le restaurant dans 
un prochain avenir. 
Contact : 04 67 63 04 29
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Permettez-moi d’offrir mon oriflamme à votre fils.
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VOYAGE A VELO

P eut-être nous avez-vous 
déjà aperçus dans les 
pages de C le Mag,  cet 
automne… Cette fois-ci 

nous revoilà, après un long et 
beau périple à bicyclette de trois 
mois à travers les Balkans.
L’envie de découvrir sans cesse 
de nouvelles cultures et paysages 
lointains fait partie intégrante de 
notre vie. Après plusieurs voya-
ges « classiques » en utilisant 
les transports en commun (bus, 
camion, stop et à pied), l’idée 
de se déplacer par nos propres 
moyens avec nos vélos, à vitesse 

Bénédicte et Mathieu, jeune couple héraultais, sont partis à VTT 
au cœur de l’Europe . Récit d’un voyage placé sous le signe de la 
Rencontre.

à travers les vitres d’un bus. A 
vélo parce que c’est un moyen 
de transport propice aux ren-
contres, adapté au rythme du 
voyageur observateur, curieux 
de surprendre des scènes de vie 
sur le vif, en respectant l’envi-
ronnement et ses habitants.
C’est aussi une autre façon de 
voyager à deux, seul face à 
soi-même, tout en partageant la 
découverte du lieu avec l’autre. 
Mais chacun puise dans ses 
ressources pour avancer à son 
rythme !

s’installer et à chaque fois nous 
sommes surpris par la gentillesse 
de nos hôtes. Chacun personna-
lise son accueil : on nous offre 
de l’eau, vitale pour cuisiner et 
se laver, parfois des légumes du 
jardin, un café, des biscuits, du 
pain et lorsqu’il fait très froid un 
refuge dans la grange et même 
une chambre.
Nous devenons très vite l’at-
traction principale, le clou de 
la soirée et les questions pleu-
vent sur notre périple. Nous 
déployons alors les cartes, nous 
leur montrons quelques photos 
et nous tentons de communiquer 
par n’importe quel moyen. Nous 
vivons là des moments magi-
ques, comme seuls les voyages 
nous font vivre. Le temps d’une 
soirée, nous voilà au cœur 
d’une famille… Pour échanger 
et s’émerveiller de l’alchimie de 
la vie ! C’est en Serbie que nous 
avons eu les hôtes les plus atten-
tionnés, ces derniers n’hésitant 
pas à nous brancher TV5 sur le 
câble pour nous mettre à l’aise 
ou bien insistant pour qu’on 
appelle nos familles depuis leur 
téléphone ! Quelle générosité et 
leçon de vie !
Notre but était de prendre le 
temps et de se poser dans les en-
droits où nous avions un coup de 

De l’Hérault à la Grèce 
en passant par les Balkans

 c’est en Serbie que nous avons eu les hôtes les plus 
attentionnés

humaine, nous est venue en 
Patagonie. 
C’est sur la Carretera Austral 
grâce à la rencontre d’un chilien 
cyclotouriste, que nous décidons 
qu’un jour, nous aussi, nous ten-
terons un voyage sur deux roues. 
Et ce jour-là est arrivé, le 30 août 
2006 : nous avons quitté Lodève 
à vélo !
A vélo, car grâce à lui nous 
pouvons accéder à des endroits 
que l’on ne peut qu’apercevoir 

Ce périple à bicyclette est le 
premier et il faut donc trouver 
nos marques. Mais en quelques 
étapes à peine, on se familiarise 
déjà à notre nouveau rythme et 
les rencontres chaleureuses nous 
encouragent. Nous décidons de 
progresser par les plus petites 
routes et de planter la tente 
dans les villages les plus recu-
lés. Avant la tombée de la nuit, 
nous demandons l’accord des 
villageois ou des paysans pour 
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cœur, profiter du moment pré-
sent et se laisser aller au rythme 
de nos vélos. Il ne s’agissait donc 
pas d’un exploit sportif même si 
notre périple fut plutôt alpin. 
En trois mois de voyage, nous 
avons effectué cinquante étapes, 
traversé sept pays (Italie, Croatie, 
Bosnie, Monténégro, Serbie, 
Macédoine et Grèce) et roulé sur 
plus de 3.500 km. 
D’un point de vue technique, 
nous avons roulé avec des VTT 
de première génération, en 
acier, sans fourche suspendue, le 
matériel le plus simple possible. 
Pour le transport du matériel, 
nous avons utilisé deux sacoches 
sur chaque vélo, pas trop char-

gées car les ravitaillements sont 
nombreux dans ces contrées. Et 
pour les curieux, il n’y a pas eu 
de grosses gamelles, juste beau-
coup de crevaisons !

L’itinéraire a pris forme au fur et 
à mesure de nos humeurs et de 
nos rencontres. Car la rencontre 
fut le principal moteur de ce 
périple. Le passage des frontières 
à bicyclette fut à chaque fois un 
grand moment : les douaniers 
étonnés nous faisant un accueil 
incroyable, tapis rouge, holà 
encourageante, rires et sourires 
et parfois même pause-café et 
biscuits pour nous donner des 
forces ! 

Nous ne savions pas comment 
nous gèrerions l’effort ni com-
ment nos corps réagiraient. 
Mais à croire que ceux-ci sont 
de belles machines, s’adaptant 
rapidement à toutes nouvelles 
situations, car nous avons tenu. 
Et lorsque nous avons atteint, via 
le ferry, les Cyclades au milieu 
de la mer Egée, nous avons réa-
lisé que nous avions réussi notre 
« pari ». Quelle joie ! Du coup, 
nous avons bien farnienté dans 
les ruelles blanches et bleues de 
ces îles incroyables.
Nous conseillons donc à tous les 
aventuriers dans l’âme de se lais-
ser tenter et d’aller dépoussiérer 
le vélo qui sommeille dans vos 
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garages. Enfourchez-les et vous 
ne regretterez rien ! Le voyage 
peut commencer au coin de la 
rue, au bord du Salagou, le long 
du Canal du Midi ou n’importe 
où ailleurs ! Laissez-vous guider, 
ouvrez grands les yeux et respi-
rez ! En tout cas, nous sommes 
sous le charme de cette nouvelle 
façon de découvrir de nouvelles 
contrées et, paroles de véloci-
pèdes, on repartira bientôt… Et 
cette fois-ci à trois car on s’est ra-
mené un petit souvenir de notre 
périple qui pointera le bout de 
son nez au début de l’été. 

 nous n’osons faire un geste, ni parler, la peur 
nous prend au ventre 

L’attaque des chiens 
Depuis notre départ de Lodève, 

jamais nous n’avions rencontré 
de problème avec les chiens. Il 
s’agit pourtant du pire ennemi 
du cycliste. La lecture de quel-
ques récits de voyage, avant no-
tre départ, nous faisait craindre 
quelques attaques de mollets. 
Pourtant nous n’avions pas mis 
de stratégie de défense en place 
comme par exemple fixer un bâ-
ton sur le cadre ou nous munir 
d’une bombe lacrymogène.
A peine la frontière grecque fut 
traversée que les ennuis allaient 
commencer. Notre premier bi-
vouac en terre hellénique nous 
laissera un goût amer et une peur 
inoubliable des chiens (photo 
A). Nous décidons de camper 
dans un champ verdoyant tra-
versé par une petite rivière. Non 
loin de là, un troupeau de brebis 
est en train de paître, accompa-
gné de quelques chiens et de son 
berger. Nous demandons l’ac-
cord de ce dernier pour camper. 
Aucun problème, des sourires 
sont échangés en guise de com-
munication car le grec est pour 
nous une toute nouvelle langue. 
Les énormes chiens de berger, 
du genre croisement entre un 
Rodweiler et un Patou nous 
inspectent puis doux comme des 
agneaux, en présence de leur 
maître, se laissent caresser et 
profitent des derniers rayons de 
soleil en notre compagnie. 
Une fois notre frugal repas ter-

miné, on se glisse rapidement 
dans nos duvets. Au milieu de 
la nuit, les bruits de pattes d’une 
meute de chiens nous réveillent. 
Nous pouvons les entendre cou-
rir dans notre direction tellement 
ils sont nombreux ! Ils commen-
cent à tourner autour de la tente 
en aboyant de façon agressive. 
Nous comprenons bien que no-
tre odeur les dérange. A quelques 
centimètres de la toile de tente, 
ils déversent toute leur haine. 
Nous n’osons faire un geste, ni 
parler, la peur nous prend au 
ventre car notre protection est 
bien mince. Heureusement, ils 
ne le savent pas ! 
Alors qu’il fait assez froid, nous 
nous mettons à transpirer de 
peur, ce qui à pour effet d’exci-
ter encore plus la meute. Ce petit 
manège s’éternise, lorsqu’au loin 

le froid continental (photos B et 
C). Bien sûr l’effet de l’altitude 
y est pour beaucoup et planter 
la tente à 1.500m d’altitude 
dans ces contrées reculées nous 
plonge dans la réalité de l’hiver. 
Gel, brouillard givrant qui ne se 
lève pas avant midi, les descen-
tes dans cette froide humidité 
nous congèlent. Malgré notre 
équipement, les étapes devien-
nent parfois insupportables et le 
bivouac très difficile.
A la frontière Serbe, nous attei-
gnons la température record de 
-10°. L’eau des gourdes gèle, la 
popote est emprisonnée dans ses 
eaux (photo D). Heureusement 
nos duvets sont adaptés, mais 
les pieds ont beaucoup de mal 
à se réchauffer. Tout est plus dé-
sagréable dans ces conditions : 
préparer le repas, mais surtout 

nous entendons arriver une autre 
meute de chiens, certainement 
ceux du berger (nos copains) 
qui se mettent à nous défendre, 
chassant ainsi nos agresseurs. Ils 
monteront la garde encore quel-
ques heures, aboyant de temps à 
autre pour signaler leur présen-
ce. Au réveil nous nous sentons 
encore tendus et nous sommes 
loin de nous être reposés. Plus 
jamais nous ne planterons la 
tente loin d’une habitation !

Le froid et l’hospitalité

Alors que notre traversée de 
l’Italie fut un véritable calvaire 
dans la fournaise d’un été tar-
dif, la traversée des Balkans est 
marquée par l’arrivée du grand 
froid.
Nous quittons Dubrovnik où 
l’été est encore présent pour 
nous enfoncer dans les terres 
et prendre de la hauteur. La 
traversée du Monténégro et de 
la Serbie nous plonge au plus 
profond de l’hiver sans aucune 
transition. Fini l’influence du 
climat méditerranéen et bonjour 

faire la vaisselle relève un peu 
de l’exploit et nécessite une 
grande volonté ; nous abandon-
nerons même l’idée de la toilette 
pendant quelques jours !
Heureusement l’hospitalité et 
la générosité de ceux qui nous 
accueillent nous permettront 
de tenir le coup (photos E et 
F). Certains nous proposent de 
nous héberger dans la grange 
et nous offrent un bon café, 
d’autres sortent le tracteur de 
son abri pour que l’on y plante 
la tente, et quelques-uns refusent 
de nous voir dormir dehors nous 
offrant alors une chambre, un 
repas chaud et des moments de 
partage inoubliables.
Nous nous souviendrons de 
certaines familles qui, sans nous 
connaître, nous ont offert un ac-
cueil digne des meilleurs amis. 
On nous installe dans l’unique 
pièce chauffée de la maison, 
un ragoût dans l’assiette, devant 
TV5 et pendant un instant nous 
voilà dans un autre monde, sans 
transition après une longue étape 
dans le froid. Entourés de gens 

aventures & péripéties
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pleins d’attention et curieux de 
notre périple, nous sommes 
comme dans un rêve. 
Une autre fois, une maman tou-
chée par le fait que nous n’avons 
pas téléphoné à nos familles 
depuis deux mois, insiste pour 
que nous appelions depuis chez 
eux. Quelle ne fut pas la surprise 
de ma mère habituée à ne pas 
recevoir de coup de fil lors de 
nos voyages !
Tous ces moments inoubliables 
et surréalistes sont à jamais gra-
vés dans nos mémoires et sont 
de grandes leçons de vie pour 
nous qui vivons dans un pays où 
l’on se méfie de l’étranger.  

La bonne nouvelle : 
nous sommes 3 !
C’est à Skopje, capitale de la 

Macédoine, que nous apprenons 
la bonne nouvelle. Après le test 
pharmacie difficile à interpréter 
en alphabet cyrillique, la phar-
macienne locale nous confirme 
que Bénédicte est enceinte et 
tout à coup le voyage prend une 
autre direction. Nous sommes 
sur un nuage, mais nous ne fai-
sons quand même pas les fiers 
car il nous reste une longue route 
avant de rentrer. C’est en Grèce 
que nous faisons la première 
échographie pour nous rassurer 
un peu : tout va bien nous dit-on 
et les docteurs nous conseillent 
de surtout bien nous reposer. 
Mais c’est mal nous connaître, 
à peine l’auscultation effectuée, 
nous enfourchons nos vélos pour 
parcourir nos 70 kilomètres quo-
tidiens. Bénédicte est en pleine 
forme, nous écoutons donc nos 
corps et poursuivons l’aventure 
tout en levant tout de même un 
peu le pied. C’est qu’on y tient 
à ce souvenir de voyage ! Nous 
décidons cependant d’écourter 
un peu le voyage et la traversée 
du Péloponnèse, très monta-
gneux, se fera par la côte.

La dernière étape 
Montpellier-Lodève

Après un long voyage de 
retour, (ferry Patras-Ancone et 
train Ancone-Montpellier) nous 
sommes épuisés et nos vélos ont 
également souffert. Cependant 

cette dernière étape pour rejoin-
dre Lodève, effectuée en plein 
été à l’aller, nous motive. Nous 
rentrons à la maison et la pluie 
qui menace ne nous fait pas 

Bénédicte & Mathieu ■

 Les paysages défilent et  
à l’approche de Lodève  

mon cœur palpite

peur. Avant Montarnaud, mon 
pneu éclate, il ne nous reste plus 
de chambre à air, juste quelques 
rustines, nous ne pouvons répa-
rer. C’est bel et bien le signe de 
la fin.
Il faut prendre une décision : 
Bénédicte s’installe au PMU du 
village, je décharge mon vélo, 
récupère sur sa roue la chambre 
à air et le pneu puis c’est reparti. 
Sans le chargement, je me sens 
pousser des ailes, les paysages 
défilent, je connais la route et à 
l’approche de Lodève mon cœur 
palpite. Je ne vois plus les paysa-
ges d’enfance de la même façon. 
Les souvenirs affluent et tout se 
mélange dans ma tête. Enfin je 
traverse la Lergue puis la Sou-
londre, je me retrouve devant 
la porte du lieu de travail de ma 
mère, je frappe et elle sait qu’à 
cette porte, c’est toujours moi. 
Ce sont les retrouvailles, mais 
il faut faire vite car Bénédicte 
m’attend toujours à Montarnaud. 
Pendant mon absence, elle a fait 
de belles rencontres : un amou-
reux de la Grèce avec qui elle 
sympathise et qui nous invite à 
la réunion mensuelle des hellé-
nistes de l’Hérault, l’infirmière 
du coin et tous les vieux du 
village curieux et impressionnés 
par le chargement. A la question 
d’où arrivez-vous ? Bénédicte 
leur répond « la Grèce » et dubi-
tatifs, ils préfèrent entendre « Le 
Crès » ! Quel joli quiproquo 
reflétant leur incrédulité !
Mais décidément, ce voyage 
aura été, du début jusqu’à la 
fin, placé sous le signe de la 
Rencontre.
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J anvier est passé avec ses 
nuits encore trop longues. 
Ce mois, consacré à Janus, 
dieu protecteur des com-

mencements, mais aussi des por-
tes et de tous les autres passages, 
fait le pont entre 2006 et 2007. 
Avec ce dieu au double visage, 
nous franchissons le viaduc qui 
relie le temps, passé et futur. 
Et maintenant février ! Nous 
sommes de plain pied dans la 
nouvelle année. Les journées 
s’allongent et nous pouvons en-
fin revenir du travail avec le jour. 
Notre humeur s’en ressent et la 
vie s’ouvre à nous.
De nos jours, nous sommes 
moins sensibles aux délicats 
changements qui s’opèrent du-
rant ce deuxième mois de l’an-
née, qui était le douzième mois 
avant la réforme promulguée par 
Jules César. Mais quel que soit 
son rang, le mois de février est, 
depuis la nuit des temps, une 
période charnière qui nous fait 
quitter la torpeur hivernale pour 
nous préparer au réveil de la 
nature. Nos ancêtres ne connais-
saient pas le chauffage central 

et la lumière des néons ! Vivant 
au rythme du soleil, ils savaient 
mieux que nous repérer ses 
cycles. Attentifs à ses moindres 
frémissements, ils s’adonnaient 
volontiers à des réjouissances et 
à des festins pantagruéliques au 
cours du mois de février. 

laquelle le prêtre bénit les 
chandelles. Par la suite, chaque 
famille rapporte la sienne chez 
elle et la garde précieusement. 
Le soir venu, tous les membres 
se réunissent pour se régaler de 
crêpes faites à cette occasion.

De véritables combats « d’artillerie » avaient 
lieu entre les habitants à leurs fenêtres          

et les conducteurs de chars 

La Chandeleur, la fête de Saint-
Blaise, la Saint-Valentin, Mardi 
gras et Carnaval sont ce temps 
du défoulement, trouvant son 
terme avec le mercredi des 
Cendres, qui marque le début 
du Carême.
Ainsi le 2 février, un virage 
s’ébauche. Le jour regagne réel-
lement du terrain sur la nuit, et 
pour marquer ce changement, la 
fête des chandelles, la Chande-
leur, est dignement célébrée. A 
cette occasion, les paroissiens 
se rendent à la messe pendant 

Trois jours plus tard, un événe-
ment d’importance avait lieu à 
Pézenas : la procession de la 
Saint-Blaise, patron de la cité. En 
tête paradaient trois jeunes gens 
élus pour l’occasion : un capitai-
ne, son enseigne, et un autre ap-
pelé l’abbé, élu par les hommes 
mariés. La procession à peine 
terminée, des chars, sur lesquels 
s’étaient hissés des jeunes affu-
blés de masques et de vêtements 
extravagants, parcouraient la 
cité. Perchés et déguisés, les jeu-
nes gens lançaient et recevaient 
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des œufs et autres projectiles, le 
tout joyeusement. De véritables 
combats « d’artillerie » avaient 
lieu entre les habitants à leurs 
fenêtres et les conducteurs de 
chars. Le soir venu, les Piscénois 
se massaient sur le Quai en at-
tendant la venue de la farandole. 
Ces caramantrans, munis d’une 
torche enflammée, déboulaient 
d’une venelle en dansant au 
son des fifres, des hautbois et 
des tambours, au ravissement 
des spectateurs. En général, le 
Poulain précédait, en queue de 
cortège, une foule hilare.
Le choix du capitaine et des 
deux autres, suivi d’un chari-
vari, donnant souvent lieu à des 
bagarres, eut pour conséquence 
d’interdire cette élection à plu-
sieurs reprises, pour finir par 
la supprimer définitivement en 
1658.
Très rapidement, la fête de la 
Saint-Valentin prend le relais, 
accompagnée de sa croyance 
médiévale qui voit dans ce 
jour le début de la saison des 
amours pour les oiseaux. De 
cette croyance est née la fête 
des amoureux. Le dernier bai-
ser volé et voilà que Carnaval 
et Mardi gras s’élancent dans 
un vacarme assourdissant. Du-
rant de nombreuses années, la 
tenue des Etats Généraux de la 
province à Pézenas coïncida 
avec le Carnaval, ce qui décupla 
l’importance de ces festivités. 
Plusieurs réjouissances avaient 
alors lieu. Il était de tradition 
à Pézenas de mettre en scène 
sur le Quai les Poussées des 
Empaillés. A cette occasion, une 
cinquantaine d’hommes, répartis 
en deux camps, la figure noircie, 
la tête couverte d’une coiffe de 
femme et le corps enveloppé 
d’une cuirasse de paille s’affron-
taient sur la Promenade. Au son 
des tambours, ils chargeaient et 
s’empoignaient virilement pour 
arracher la paille des cuirasses 
de l’adversaire. Les rires et les 
lazzis de la foule accompa-
gnaient cette bataille rangée des 
Empaillés.
Plus pacifique, la danse du Che-
valet amusait les jeunes et les 
moins jeunes. La légende veut 

que cette danse rappelle le retour 
à cheval de Pierre d’Aragon et de 
sa femme, Marie de Montpellier 
à Montpellier. Ainsi à Pézenas, 
à Gignac, Le Pouget et dans 
d’autres lieux, un jeune homme, 
habillé d’une armature de carton 
représentant un cheval, se livrait 
à des danses les plus fantasques 
tandis qu’un autre, appelé le 
donneur d’avoine, le guidait 
dans les ruelles, pour la plus 
grande joie des spectateurs. La 
danse du Soufflet et celle du Feu 
aux Fesses venaient compléter 
les réjouissances du Jeudi gras.
Carnaval et ses débordements 
appelèrent à plusieurs reprises 
des sanctions de la part des 
autorités. 
Avant la Révolution, il fut inter-
dit, à Gignac, de danser le bran-
le-gaï (sorte de farandole) durant 
l’Avent et le Carême. Dans cette 
cité, durant les derniers jours 
de Carnaval, plusieurs bandes 
de jeunes gens travestis, munis 
d’une torche enflammée, cou-
raient dans les rues. Au son du 
fifre et des tambours, ils sau-
taient et dansaient. Parfois, deux 
groupes se croisaient dans une 
ruelle et malheur à celui qui ne 
laissait pas le passage. L’enthou-
siasme des Gignacois était tel, 
que tous, hommes et femmes, 
enfants et vieillards, dansaient 
et chantaient pendant toute la 
durée du Carnaval.
En 1884, le maire d’Adissan, 
interdit le branle ou la farandole 
pendant le Carnaval au motif 
qu’à cette occasion les deux 
sociétés de jeunes du village en 
profitaient pour se bagarrer. Les 
jeunes gens durent se rendre à 
leurs fêtes respectives sans se 
faire précéder ni de fifres, ni de 
hautbois, ni de tambours.
De ces festivités ont émergé 
quelques expressions occitanes 
parfaitement imagées. Carnaval 
se promène, en parlant d’une 
femme très maquillée. Ou en-
core, ressembler à Carnaval pour 
un homme qui a l’air d’un épou-
vantail. De l’inversion des codes 
vestimentaires et du déguisement 
lors du Carnaval, c’est-à-dire au 
Carême-entrant, est née l’expres-
sion caramantran, pour désigner 

*Pour Saint-Blaise, 
le froid monte sur l’âne.

LEXIQUE
Caramantran : personne mal habillée
Festejaire : un fêtard
Guindoulé : saoul
Stoquefiche : personne maigre

une personne vêtue de façon 
extravagante, mal habillée.
Avec Mardi gras, jours gras par 
excellence, chacun profite de 
ces derniers instants pour ri-
pailler. Tous les festejaires qui 
ne se seront pas escanés ni trop 
guindoulés pendant ce jour 
pourront commencer le plus 
long jeûne de l’année.

la danse du Soufflet  
et celle du Feu aux Fesses 

venaient compléter les 
réjouissances du jeudi gras        

Philippe Huppé ■

Avec le Carnaval, qui finit 
souvent dans un feu de joie 
emportant avec lui les anciens 
malheurs, l’on assiste indé-
niablement à des festivités de 
purification et de fécondation, 
menées par la jeunesse. La 
frénésie retombée, nos ancêtres 
pouvaient aborder le mercredi 
des Cendres en paix. Commen-
çait un jeûne de quarante jours 
plus communément appelé le 
Carême. Stoquefiche, anguilles 
et autres poissons, soupes et 
légumes deviennent alors les 
seuls aliments permis à la con-
sommation.
Pour clore mon tour des fêtes 
en février et avant que vous ne 
fermiez votre magazine préféré, 
n’oubliez pas la date importan-
tissime du 24 février. Ce jour-là 
est dédié à saint Modeste ! Ré-
fléchissez bien, vous n’auriez 
pas une connaissance à qui 
souhaiter bonne fête ?
En ce qui nous concerne, je vous 
attends « le mois prochain » pour 
un nouvel article sur les foires et 
les marchés de la région.

Posez donc vos livres sur mon ombrelle.
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Violence conjugale : 
Regards publics sur la sphère privée 

(2e partie)
Chiffres d’un jour…
Je vous annonçais dans C le 

Mag du mois de novembre les 
chiffres de l’Observatoire na-
tional de la Délinquance qui 
parlait de la mort d’une femme 
tous les 2 jours suite aux coups 
portés par son (ex)compagnon. 
Depuis, différentes communica-
tions du gouvernement font état 
de la mort d’une femme tous les 
trois jours ! Il n’existe pas encore 
de véritable recensement de ces 
faits ce qui souligne combien on 
est loin d’une prise en compte 
véritable de ce phénomène … 
Mais ne désespérons pas, l’Etat a 
demandé à une équipe de cher-
cheurs d’évaluer le coût social et 
économique de ce fléau. Quand 
on parle de sous, tout de suite on 
voit les choses autrement…
Donc, les violences conjugales 

coûtent chaque 
année environ un 
milliard d’euros à 
l’État. «Il ne s’agit 
que d’une estima-
tion a minima », 
précisent les éco-
nomistes, qui n’ont 
pas mesuré le coût 
des violences psy-
chologiques. Une 
évaluation plus 
précise, attendue 
l’an prochain, 
permettra, selon 
le Ministère de la 
Cohésion sociale, 
de « mieux allouer 
les crédits destinés 
à la prévention ».
En attendant les 
« sous » le meilleur 

moyen d’agir est d’informer le 
public et les professionnels. La 
connaissance du processus en 
œuvre dans les situations de 
violence conjugale permettra 
d’aider les victimes à briser le 
silence et trouver les moyens 
nécessaires à leur protection 
et celle de leurs enfants. Il y a 
plusieurs victimes, celles (en 
grande majorité les femmes) 
destinataires des coups, des in-
jures, des menaces et celles (les 
enfants) qui en sont les témoins. 
La sphère familiale dans sa glo-
balité est concernée.

Un processus aux allures 
d’une valse infernale
à quatre temps…
Les violences recouvrent diffé-

rentes formes, des humiliations 
aux insultes, de la privation 
(économique et/ou matérielle, 
de liberté…) à la séquestration, 
des bousculades aux coups, 
ces violences s’inscrivent dans 
un processus évolutif qui se 
répète sous forme de cycle. Des 
cycles à quatre temps, qui se 
succèdent, et se transforment en 
spirale infernale.

« Au premier temps 
de la valse…. »
Une relation comme une autre, 

peut-être un peu trop passionnel-
le, voire fusionnelle. Ensuite une 
tension s’installe et monte pour 
n’importe quel prétexte : la cui-
sine est mal rangée, les enfants 
sont trop bruyants, la soupe est 
trop salée, la femme est rentrée 
avec du retard, etc. La victime 
fait alors tout pour diminuer la 

tension de son conjoint, elle de-
vance ses exigences et se plie à 
ses désirs. La peur s’installe et la 
paralyse de plus en plus devant 
le ton qui monte, les reproches 
de plus en plus blessants.
C’est là, le facteur primordial de 
reconnaissance du passage d’un 
conflit à une situation de vio-
lence : la peur du conjoint.

« Au deuxième temps 
de la valse… »
Le prétexte devient déclen-

cheur de l’incident, c’est l’explo-
sion d’injures, d’humiliations, 
de coups, de biens matériels 
détruits… L’agresseur dit qu’il ne 
peut pas s’en empêcher, la victi-
me est, elle, anéantie, démunie, 
humiliée. Elle peut ressentir de la 
colère, décide de partir, puis…

«Au troisième temps 
de la valse…»
L’auteur des violences utilise le 

prétexte déclencheur pour ren-
dre sa femme responsable de 
ce qui vient d’arriver, la victime 
se culpabilise, elle le savait bien 
que cela allait l’énerver ! Le 
transfert de responsabilité a eu 
lieu avec son lot de culpabilité !

« Au quatrième temps 
de la valse… »
Vient la période de rémission 

dite de “ lune de miel “. Le 
partenaire s’excuse, demande 
pardon en suppliant de laisser 
une chance à la relation, fait 
des promesses de ne plus re-
commencer, contracte même 
des sortes de “ gages “ en en 
fixant lui-même les conditions : 
il va se montrer attentionné vis 
à vis de sa partenaire, s’occuper 

N° utiles dans le 
Cœur d’Hérault : 

Gendarmerie Lodève :  
04 67 44 00 25

Urgences : 17
Hébergement 

d’urgence : 115
CCAS : 04 67 58 07 03

CIDF Montpellier :  
04 67 72 00 24
CIDF Béziers :  

04 67 35 79 72
Assistantes sociales 
Clermont l’Hérault : 

04 67 88 47 20
Lodève :  

04 99 91 49 70
Gignac : 04 67 57 03 20

Médecine légale  
CHU Lapeyronie : 

04 67 33 85 86
Urgence : 15
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des enfants, accepter une sortie 
familiale ou amicale, etc... pen-
dant un temps. La victime croit 
pouvoir l’aider, le faire changer, 
c’est souvent pendant cette pé-
riode qu’elle retire sa plainte, 
revient au domicile, rompt toute 
relation avec l’entourage. C’est 
aussi à ce moment là, par mé-
connaissance du processus de 
cette violence et de son emprise 
sur les victimes, que la famille, 
les amis, les professionnels se 
découragent et se disent qu’on 
ne les y reprendra plus !
La valse peut continuer et se 
transformer en …

Une valse à trois temps, qui 
ne s’offre plus le temps…
… de s’offrir des détours du 

côté de l’amour… »
De tour en tour de plus en plus 
rapproché, la valse à quatre 
temps ne fait plus de détours, la 
lune de miel, le sursis amoureux 
disparaît et enferme la victime 
dans une spirale de plus en plus 
dangereuse de laquelle il devient 
de plus en plus difficile d’en 
sortir : les conséquences sur la 
santé de la femme sont telles 
qu’elle ne croit plus pouvoir y 
échapper. 
Perte d’estime de soi, dépres-
sion, maladies diverses, isole-
ment, confusion des ressentis et 
des pensées peuvent amener la 
personne victime à se demander 
si ce qu’elle vit est réel et si elle 
en est coupable. Les violences 
répétées dans le temps atteignent 
les victimes dans leur intégrité 
physique et leur identité psychi-
que avec des effets déstructurant 
et désorganisant, entravant leurs 
compétences relationnelles et 
sociales.  

« Nous valsons
enfin tous les trois…
… et pour les enfants c’est 

beaucoup moins charmant, c’est 
beaucoup plus troublant… »
Les enfants des couples dans 
lesquels s’exercent des violen-
ces subissent les conséquences 
directes et indirectes que ces 
violences ont sur la santé globale 
de leurs parents, en particulier 
sur leurs compétences à exercer 

la fonction parentale. Les enfants 
vivent dans un climat de con-
fusion importante au regard de 
leurs besoins fondamentaux, no-
tamment « les nourritures affecti-
ves », la sécurité émotionnelle et 
les capacités d’attachements.
La Fédération Nationale Soli-
darité Femmes estime qu’en 
France il y a 4 millions d’enfants 
exposés et victimes de violences 
conjugales. C’est pour cela que 
l’association a lancé sa nouvelle 
campagne télévisuelle à travers 
un film qui traite des conséquen-
ces d’un environnement violent 
sur les enfants. 
Le spot nous montre une jeune 
femme dans sa cuisine, rangeant 

aimer, et que la violence résout 
les conflits et permet de contrô-
ler les femmes ». Les problèmes 
affectifs et comportementaux 
sont 10 à 17 fois plus élevés 
chez les enfants issus d’un foyer 
violent, ils manifestent souvent 
des stress post-traumatiques : 
peur, anxiété, irritabilité, diffi-
culté à se concentrer, souvenir 
de scènes de violence, explosion 
de colère, hyperactivité. L’enfant 
perd toute sécurité intérieure, il 
est amené à prendre partie pour 
l’un ou pour l’autre, l’inscrivant 
dans de véritables conflits de 
loyauté. 
Cela le pousse parfois à s’inter-

Des cycles à quatre temps, qui se succèdent, et se 
transforment en spirale infernale.

de la vaisselle, son mari est assis 
à la table, il boit un café. La 
vaisselle tombe, fait du bruit, le 
mari s’énerve, semble exaspéré. 
La tension monte, le mari em-
poigne violemment sa femme, il 
l’insulte, la bouscule. Elle tombe 
au sol terrorisée, humiliée. Plan 
arrière, on découvre le visage 
d’un enfant qui a été témoin de 
la scène, il s’approche de sa 
mère et lui assène un coup de 
pied alors qu’elle est encore à 
terre, passe au dessus et se sert 
dans le réfrigérateur. Le film se 
termine par cette phrase : « un 
homme qui bat sa femme ap-
prend aussi la violence à ses en-
fants ! » ce spot est délibérément 
choquant mais malheureuse-
ment fort réaliste. L’objectif étant 
d’interpeller le public sur le fait 
que les femmes ne sont pas les 
seules victimes, et de mettre fin à 
des idées reçues « c’est un mari 
violent mais c’est un bon père ». 
Le docteur Gilles Lazimi, coordi-
nateur de la campagne à la FNSF 
déclare : « lorsque les enfants 
sont témoins de violence, non 
seulement ils souffrent, mais le 
message qu’ils reçoivent de leur 
père c’est que la violence est 
normale, qu’elle fait partie d’une 
relation, que frapper c’est aussi 

poser et à passer à l’acte contre 
le conjoint violent.

« Une valse de la nuit des 
temps…
… qui n’offre pas aux victimes 

trois cent trent fois le temps de 
partir sereinement ! »
Sortir de ce processus nécessite 
souvent l’intervention d’un tiers, 
qui permet à la victime de briser 
le silence et de faire appel à la 
protection de la « loi ». Les victi-
mes ont le « droit de partir avec 
leurs enfants » et de se réfugier 
dans l’endroit de leur choix. Les 
services sociaux, les associations 
spécialisées, le médecin traitant, 
les services de Police et de 
Gendarmerie peuvent aider au 
départ lorsque c’est nécessaire 
ou mettre en place des mesures 
d’aide et de protection appro-
priées. Dans les cas de violences 
physiques les victimes partent 
souvent dans la plus grande 
précarité. Il est nécessaire que 
l’entourage social, familial, ami-
cal les soutienne dans toutes les 
étapes qu’elles traversent pour 
leur permettre de faire un pas de 
côté dans le tourbillon de cette 
valse infernale !

Estelle Karchen ■

On a trouvé si peu de mecs pour faire l’équipe.
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Avant l’écriture

« J’ai commencé à écrire 
des poèmes avant de lire. 
Le déclenchement, je m’en 
souviens très bien : j’avais 
une quinzaine d’années, 
j’étais en seconde, il y avait 
une exposition des poèmes 
de garçons de mon âge. 
En lisant ceux d’un gars, je 
me suis dit que je devrais 
essayer de faire pareil. Je 
me suis mis à écrire beau-
coup sans nécessairement 
lire beaucoup. Plus tard, 
j’ai lu tous les poètes et 
aujourd’hui je connais très 
bien toute la poésie con-
temporaine, c’est vraiment 
ma passion. 
Au lycée j’ai rencontré 

des copains qui voulaient 
faire une revue de poésie. 
Comme j’avais un grand-
père imprimeur, j’étais in-
téressant comme gars. J’ai 
fait des revues de poésies 
pendant environ 15 ans. 
Dans ma famille, ça a 
toujours été plutôt mal 
vu. Je suis issu d’une 
famille d’entrepreneurs, 
de patrons et ils auraient 
préféré que je sois ingé-
nieur. Seul mon grand-
père imprimeur aimait 
bien. C’était un homme 
qui n’avait pas fait d’étu-
des, devenu patron il a 
toujours eu ce regret. Une 
part de lui était fier de voir 
que son petit-fils écrivait, 
publiait.

L’écriture

« Pendant des années si je n’avais rien écrit pendant une semaine 
j’étais mal. C’était une nécessité. Sinon je me sentais vide, je ne sentais 
plus rien. Aujourd’hui c’est moins vrai. C’était une tentative d’exister 
par l’écriture. Ma formation scientifique, je suis prof de maths, fait 
que j’ai une approche des choses, un rapport au langage un peu dif-
férent de mes amis poètes : j’ai souvent l’impression que le texte est 
un rectangle. Au départ un texte c’est essentiellement quelque chose 
dans un plan. 
Ma rencontre avec un public est un phénomène très, très lent. Au 
départ je ne faisais que des livres, puis petit à petit je me suis mis à 
faire des lectures publiques. C’est vraiment un phénomène de boule 
de neige, une croissance exponentielle, il y a vingt ans je ne faisais 
qu’une lecture par an et actuellement 30-40 lectures par an. Ça a joué 
énormément dans mon évolution, c’est plus que des lectures, ce sont 
des performances. Tout ça se confond avec le travail d’écriture ».

Le festival

« Ce festival est unique, c’est 
vraiment magique. J’étais déjà 
venu il y a deux ans. Je baigne 
dans un bain de poésie, avec 
un vrai public, nombreux. On 
s’aperçoit que tout d’un coup la 
poésie c’est quelque chose qui 
existe vraiment à l’échelle d’une 
ville. Alors toute cette vie à écrire 
se justifie ». Propos recueillis par Benjamin Karchen ■

« Ma passion pour écrire  
est venue de la lecture »

La secrétaire remet son calcul de peur qu’on ne la rembarre.
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A bstrait. Depuis que 
le projet « Portrait 
Craché » existe, je 
me demandais si 

nous aurions un jour un portrait 
réalisé dans un style complète-
ment abstrait. La consigne du 
portrait invite implicitement les 
peintres, à tendre vers un style 
figuratif. Claire Grimbert,  artiste 
et art-thérapeute formée à l’ana-
lyse transactionnelle, nous offre 
aujourd’hui un portrait abstrait.  
« J’ai été attirée par le casque 
que Frédéric Feu portait pour 
l’émission. Je voulais faire des 
ressorts, des engrenages… mais 
voilà c’est venu comme ça ».
Le travail de Claire Grimbert est 
empreint de symbolique. Elle 
peint des lettres hébraïques, s’in-
téresse à la calligraphie et aux 
écritures anciennes. Le travail 
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r l

es
 o

nd
es

Portrait craché
Claire Grimbert peint frédéric Feu

Frédéric Feu, metteur en scène de spectacles scientifiques 
au musée d’Aniane

Claire Grimbert
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Benjamin Karchen ■

sur la matière la conduit à ques-
tionner les différentes textures à 
utiliser pour ses œuvres. C’est 
ainsi que la cire fait son entrée 
dans sa façon de peindre depuis 
2000. 
C’est dans son atelier situé au 
Hameau de Campestre, à la 
sortie de Lodève,  qu’elle passe 
une grande partie de son temps 
dédié à l’art. 
Commentant le portrait réa-
lisé, Claire Grimbert regarde 
les couleurs qu’elle à choisies : 
« bleu, ocre, c’est très méditer-
ranéen ». Puis elle s’adresse à 
Frédéric Feu : « des ressorts, tes 
cheveux me faisaient penser à 
des ressorts. Ma méthode est 
généralement de reprendre un 
premier jet comme celui-là dans 
mon atelier plus tard. Là il y a 
beaucoup de choses, il faudra 

que je reprenne l’essentiel. C’est 
plus chargé par rapport à ce que 
j’ai l’habitude de peindre. J’aime 
prendre le temps de faire. La 
peinture m’a appris à prendre 
du temps, entre deux traits il faut 
laisser sécher ».

Claire Grimbert anime des ate-
liers d’expression dans son ate-
lier, véritable lieu d’exposition 
de ses œuvres. Les curieux ou 
les personnes intéressées pas les 
ateliers peuvent la contacter au 
06 83 09 30 82.

« Ce sont des postillons 
de portraits crachés »

Vu à la radio

 Retrouvez l’émission Portrait Craché avec Frédéric Feu le mardi 6 février à 12h30 et 19h30 et samedi 10 février à 19h sur Radio Lodève.
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Cam
Peux-tu nous retracer ton 
parcours, comment es-tu passé de 
la Hollande à Clermont l’Hérault ?
Johan : « Je suis né en Hollande et 
j’ai commencé très tôt la musique 
par le violon, la guitare et le chant. 
Il y a plus de trois ans j’ai entrepris 
un voyage à vélo avec mon violon, 
ma guitare et mon chien à travers la 
Belgique et la France pour rejoindre 
l’Espagne. Et, une fois arrivé à Mont-
pellier, j’ai rencontré mon collègue 
et ma copine et je me suis installée 
avec elle et mon fils à Clermont 
pour enregistrer mon album ».

Quelles ont été tes influences 
musicales majeures et tes coups de 
cœur du moment ?
Johan : « Mes influences varient du 
classique au funk, du hard rock au 
jazz, blues… Ma musique s’ins-
pire de deux artistes, peu connus en 

Explosions d’influences, orgies instrumentales, les californiens d’Estra-
dasphere présentent leurs dernières créations dans « Palace of Miror » 
(sortie en 2007 chez The end Records). Certains parlent déjà de l’album 
de la maturité, il est vrai que cette fois le combo frappe très fort. Entre 
musique du monde et musiques extrêmes, ils mélangent savamment le jazz, les musiques méditerranéennes, les mé-
lodies africaines et orientales, les traditionnels tziganes, le rockabilly, la surf 60’s, le progressif, mais plus surprenant 
encore le métal le plus extrême (black et death metal) et les thèmes des plus grands jeux vidéo !!! Pour tous ceux qui 
aiment LES MUSIQUES, pour ceux pour qui l’éclectisme est devenu « religion », ce disque est pour vous !!! 
www.myspace.com/estradasphere et www.estradasphere.com
 

Artiste complet au parcours atypique 
entre voyages, rencontres musicales et 
humaines, ce clermontais originaire de 
hollandais, nous propose une musique 
oscillante entre folk et « groove ».

France, David Sylvian et le groupe 
Sixteen Horsepower. J’écoute beau-
coup Protection de Massive Attack 
et les albums de Sylvian ».

Comment travailles-tu à 
l’élaboration de ton album ?
Johan : « J’ai crée un lieu de répé-
tition où je joue et enregistre moi 
même tous les instruments, puis je 
pars en studio avec des musiciens 
professionnels pour enregistrer 
les morceaux. J’ai déjà sortie une 
première maquette et travaille à 
l’élaboration d’un premier album. 
Je joue également sur la place de 
la comédie et donne des cours de 
guitare pour vivre ».

A écouter sur :
www.troubadourscrusade.com
Maxi disponible à l’adresse  : 
camscrusade@yahoo.co.uk

Prenez un soupçon de folk, 
ajoutez y quelques gouttes de 

funk, puis montez la pop en 
neige agrémentée d’ une pincé 

de rock et d’un trait de soul, 
mixez le tout avec énergie et 
saupoudrez la préparation de 

blues. Voici la recette de CAM, 
ce projet clermontais monté 

sous les instructions éclairées de 
Johan. Ce touche à tout hollandais 

nous propose un assortiment de 
musiques acoustiques à travers 

de savoureuses mélodies qui vous 
laisseront le goût indélébile d’une 

expérience unique.
Sur scène : Le 24 mars à Gignac au 

Théâtre (1ère partie de Lo’Jo). 

Interview

Chronique

Estradasphere
Mon indispensable

Afin de valoriser la bouillonnante scène musicale locale, « C le Mag » et l’asso-
ciation « Les Nuits de Gignac » s’acoquinent pour permettre aux groupes de 
notre région d’être promus dans votre magazine préféré, puis de se produire 
dans des conditions professionnelles, en première partie de groupes nationaux.  
Pour cette première édition, les groupes sortants sont « Scotch&Sofa » et 
« CAM ». Ils seront sur scène le 24 Mars au théâtre de Gignac avec Lo’Jo 
dans le cadre du festival « Chroniques de Mars* ». Musiciens, faites comme 
eux, envoyez vos maquettes pour les prochains concerts de juin !



www.c-lemag.com   21

Comment définissez-vous votre 
musique ? Quelles sont vos 
principales influences ?
Chloé : « C’est plutôt compliqué à 
définir car nous faisons des chan-
sons mais nous venons tous les 
deux du jazz »
Romain : « En effet, nous nous expri-
mons en français pour être compris 
mais notre musique ne s’apparente 
pas à de la « chanson française ». 
Nos influences sont tout autre, c’est 
plutôt la soul, le funk, le groove et le 
jazz. Zap Mama nous a également 
beaucoup inspiré ».
Comment est né ce duo ?
Chloé : « Nous nous sommes 
rencontrés, il y a trois ans au JAM 
(école de Jazz) et nous avions 
envie tous les deux de vivre de 
notre musique. On a donc débuté 
comme intermittent en interprétant 

Découverte hasardeuse mais non moins heureuse de cette compilation pensée 
et conçue comme un véritable hommage amoureux à la musique soul et funk 
de ces quarante dernières années. La mission de ce projet porté par Wu-Tang 
Clan consiste à explorer les sources soul du rap en samplant des titres origi-
naux de nombreuses figures de la black music. Au travers de cette album, des 
artistes reconnus (Marvin Gaye, Al Green, Curtis Mayfields...) côtoient d’autres 
oubliés - mais tout autant sublimes - (the Pips, Wendy René...), pour notre plus 
grand bonheur.  Une musique tout en sensualité et en émotion qui est véritable 
enchantement pour les connaisseurs et les autres… idéal pour le bain ou toute 
soirée en amoureux. 

Shaolin Soul Vol.1 - Artistes divers - Koch - sept. 2005
Shaolin Soul Vol.2 - Artistes divers - Delabel

Ce duo, anciennement paulhanais, formé de Chloé 
Monin et Romain Preuss, révèle la magie qui opère 
lorsqu’une une voix rencontre son guitariste et un gui-
tariste, sa voix. Il ressort de cette savoureuse alchimie 
une musique aux teintes variées toute en complicité et 
des chansons intimes.

Scotch & sofa

Interview
(Rencontre avec le duo chez eux) 

Il est de douces mélodies qui vous 
caressent l’âme, des murmures intimes 

qui accompagnent vos soirées. Il 
est des musiques enivrantes qui 

vous invitent à l’éveil des sens, des 
sonorités qui vous guident à travers 

la vie.
Scotch et Sofa c’est ce tout formé de 
petites choses : « La rencontre d’une 
voix avec son guitariste et celle d’un 

guitariste avec sa voix ». Ces deux 
virtuoses minimalistes nous ouvrent 

leurs univers teintés : de chansons 
intimistes, de mélodies chaudes, 

d’ambiances longe mais profondément 
ancrées dans le jazz et le groove. 

Album en préparation en collaboration 
avec la productrice de Pauline Croze.

Sur scène : le 9 mars à Montpellier 
au Théâtre Gérard Philippe. Le 24 

mars à Gignac au Théâtre (1ère partie 
de Lo’Jo) et le 19 avril au Corum de 
Montpellier (1ère partie de Michel 

Jonasz). 

un répertoire jazz dans des restos, 
café… On pouvait ainsi avoir du 
temps pour composer et proposer 
nos créations au public ». 
Romain : « Depuis un an environ, 
nous travaillons avec la productrice 
de Pauline Croze et nous nous pro-
duisons en première partie d’artistes 
nationaux (Pauline Croze, Ayo, 
Maurane...) et nous sommes selec-
tionnés pour les Francofolies ».
A quand un album ?
« Nous travaillons ensemble sur nos 
compositions et avec notre auteur 
sur les textes pour pouvoir sortir 
notre album dans un peu moins 
d’un an…»

A écouter sur www.myspace.com/
scotchetsofa

Shaolin Soul
Un indispensable

Chronique

Fred & Amélie ■

*Le Festival « Chroniques 
de Mars » est organisé par le 

Théâtre de Clermont l’Hérault et 
l’association « Les Nuits  

de Gignac ». 

Le 24 Mars 2007 au Théâtre de 
l’espace Culturel de Gignac

20h on stage : Lo’Jo/World + 
Scotch&Sofa/Chanson Jazzante 

+ CAM/Folk Groove

Infos : Nuits de Gignac
04 67 86 58 61

e-mail : 
fred.nuitsdegignac@free.fr

Marquise, je vous confie la chasse.
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 Les sorties ciné de février ti-
tillant moyennement ma « ciné-
mania », Blood Diamond est le 
deuxième film de janvier (après 
Apocalypto, évidemment !) qui 
a retenu toute mon attention. 
Tout d’abord par le sujet : le 
financement des conflits armés 
de certains pays d’Afrique par la 
vente de diamants aux occiden-
taux. Ensuite, par le réalisateur 
Edward Zwick (Glory, Légendes 
d’automne, Le dernier Samouraï) 
et enfin, par la présence de Leo-
nardo Dicaprio. Epoustouflant 
dans « Les infiltrés » de Scorsese, 
j’ai hâte de voir s’il confirme sa 
prestation dans ce rôle de barou-
deur plutôt musclé. Le club très 
fermé des Nicholson, Pacino, 
De Niro, Redford et Cie pourrait 
bien alors avoir un nouveau 
membre.
Décidément, Hollywood s’inté-

Alors qu’il purge une peine de prison pour ses trafics, Archer rencontre 
Salomon, un pêcheur d’origine Mende. Arraché à sa famille et forcé de 
travailler dans les mines diamantifères, ce dernier a trouvé - et caché - un 
diamant rose extrêmement rare. Accompagnés de Maddy Bowen, une 
journaliste idéaliste, les deux hommes s’embarquent pour un dangereux 
voyage en territoire rebelle pour récupérer le fameux caillou. Un voyage 
qui pourrait bien sauver la famille de Salomon et donner à Archer la 
seconde chance qu’il n’espérait plus.

Film américain de Ed Zwick 
Avec Jennifer Connelly,  Leonardo 
Dicaprio et Djimon Hounsou…
Genre : Drame, Action
Sortie en salles : le 31 janvier 
2007

resse de plus en plus à l’Afrique : 
Lord of War, The Constant Gar-
dener, Hotel Rwanda, Shooting 
Dogs. L’entertainment au service 
de ce continent, pourquoi pas ? 
Les films précités vont dans le 
bon sens et remuent notre cons-
cience d’occidental « gâté ». 
C’est tout le mal que je souhaite 
au film de M. Zwick, qui m’a 
déjà noué les tripes avec « Glo-
ry ». Superbe film retraçant l’his-
toire du premier régiment formé 
par des noirs américains durant 
la guerre de Sécession. Comme 
quoi… 
Bonus : Une association (WDC) 
défendant l’industrie diamantai-
re a dépensé plus de 15 millions 
de dollars en communication 
pour contrer les éventuels effets 
néfastes du film sur les specta-
teurs !

Video

BLOOD DIAMOND

Film américain de Paul Greengrass
Avec J. J. Johnson,  Gary 
Commock, Polly Adams...
Genre : Drame

VOL 93

Vol 93 fait revivre le vol United Airlines, le 11 septembre 2001, en suivant 
en temps réel les 90 minutes pendant lesquelles l’avion a été détourné, 
avant de s’écraser en Pennsylvanie. Le film montre également comment 
les passagers se sont sacrifiés pour éviter de se crasher sur Washington.

Parce que depuis 2001 nous ne 
prenons plus l’avion sans une 
petite arrière-pensée (j’étais 
déjà mort de trouille avant !), 
parce que bien que connaissant 
l’issue fatale, je me suis surpris à 
espérer que les passagers allaient 
éviter le crash, parce qu’ayant eu 
le mauvais réflexe de m’iden-

tifier aux otages, je suis sorti 
totalement bouleversé du ciné et 
tout simplement, parce que c’est 
un p… de film. Embarquez, vous 
ne serez pas déçu… 

Claude Bermejo 
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C’est évidemment à Hitchcock que ce roman de Ian McEwan fait 
irrésistiblement penser…. Henry Perowne, médecin aisé, mari et 
père de famille comblé, s’apprête à passer une journée de congé 
banale : squash avec un confrère anesthésiste, visite à sa mère qui 
perd doucement la tête dans une maison de retraite et dîner en 
famille. Les événements, pourtant, ne vont pas se dérouler comme 
prévu. Comme souvent chez McEwan, la sécurité apparente va voler 
en éclats. Un banal accrochage en voiture sera le grain de sable qui 
va enrayer l’ordonnancement de ce samedi a priori placé sous les 
meilleurs auspices….
Mais « Samedi » ne se contente pas de raconter par le menu cette  
journée de la vie d’un paisible bourgeois londonien. Chemin faisant, 
McEwan y mêle tour à tour ses réflexions sur la condition des Occi-
dentaux après le 11 septembre 2001, la fragilité de notre civilisation 
high-tech, tout en méditant sur l’origine et la nature de la conscience, 
le hasard et le destin ou la marche inexorable du temps. Chaque 
nouvel épisode dans cette journée bien particulière est l’occasion de 
revenir sur le passé du personnage et de sa famille auxquels on aime 
s’identifier. L’auteur propose également une réflexion sur l’art et la 
science, qui bien que de nature différente guérissent et adoucissent 
les mœurs, comme le montre la situation de crise finale, où l’art, la 
poésie ont au même titre que la neurochirurgie, une vertu curative. 
En bref, un roman documenté au style maîtrisé qui parvient avec 
talent à mêler l’actualité à l’intime.

Livre
Samedi de Ian Mc Ewan

Eric Mercy - Un Point, Un Trait 
Roman de 352 pages chez Gallimard paru en janvier 2006

Dans les publicités pour ordinateurs, 
leurs caractéristiques sont souvent pas-
sées sous silence. Difficile de comparer 
dans ces conditions ! Au-delà des carac-
téristiques techniques des différents 
jeux de puces (nForce, i915, etc.) quel 
est le rôle de la carte-mère ?
C’est le squelette de l’ordinateur. Tous 
les autres composants, autant internes 
qu’externes, y sont liés : des plus no-
tables (processeur, mémoire, disque 
dur, lecteurs CD/DVD) aux plus discrets 
(système USB, clavier, souris). Si la 
base supportant tous ces composants 
ne possède pas de bonnes caractéristi-
ques aucun ne pourra donner la pleine 
mesure de son potentiel. C’est l’exemple 
typique du moteur de Ferrari monté sur 
un châssis d’une deux-chevaux. Cela im-
pressionne mais ça ne marche pas. Les 
fabricants peu scrupuleux ont souvent 
recours à cette astuce et communiquent 
sur le processeur (dont le nom fait rêver) 

Informatique
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Les composants oubliés : La carte mère et le boîtier

Retrouvez plus de détails sur www.kezako-info.com

 Eric Erogul 

en le montant sur une carte mère bas de 
gamme... Le boîtier, (format tour ou de sa-
lon) quant à lui, est la carrosserie de l’ordi-
nateur. Sans parler de l’esthétique dont le 
choix est propre à chacun, son rôle est de 
maintenir les composants ensemble en as-
surant l’alimentation électrique et la ven-
tilation. L’apport d’air frais est primordial 
pour compenser la chauffe des différentes 
puces (processeur, carte graphique, etc.) 
et maintenir les performances.
On le voit ce sont donc des éléments à 
ne pas négliger. Aujourd’hui de grandes 
marques de cartes-mères et de boîtiers 
construisent et garantissent (chacun dans 
son domaine) des composants de qualité. 
Il ne faut pas hésiter à prendre un avis 
éclairé pour les choisir avec soin.

AVIS AUX AMATEURS !
La rumeur 

courait depuis 
un petit 

moment. C’est 
désormais 

officiel. L’actrice Cameron 
Diaz et le chanteur Justin 
Timberlake ont annoncé 

dans un communiqué qu’ils 
s’étaient séparés.

FRAMBOISES D’OR
Cette parodie 

des Oscar a 
nommé, entre 
autres, « Basic 

instinct 2 » 
dans la catégorie des pires 

films de l’année 2006. Justice 
est faite !

CONNERY ?
Sean de son 

prénom serait 
en pourparlers 

pour reprendre 
le rôle du père 

d’Indi dans « Indiana Jones 
4 ». N’ayant pas lu le script, il 

n’a encore rien décidé. Alors, 
Connery ou pas ?

NEWS CINE

SALVADOR PACINO
Al Pacino 

qui n’a 
pas été un 
modèle de 

sobriété ces 
derniers temps, a été choisi 

par Andrew Niccoll (Lord 
of war) pour interpréter le 

peintre excentrique Salvador 
Dali. C’est la deuxième 

collaboration entre l’acteur et 
le réalisateur après Simone. 

Du cabotinage en perspective.
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Le pari du Caviste par Mokhsine Diouf

L’abus d’alcool est dangereux pour la santé. Consommez avec modération.
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Rôti de porc Orloff
©
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 le

m
ag

Mais c’est qu’il serait capable d’emmurer les cols.

Recette par Finette

H eureux qui comme 
Ulysse…
Après avoir beaucoup 
voyagé pour des projets 

de développement de cultures 
et d’élevages en Afrique et en 
Amérique du sud, Alain et Isabelle 
Caujolle-Gazet, tous deux agrono-
mes de formation sont venus poser 
leurs valises en 1998 sur le terroir de 
Montpeyroux.
Là, ils ont choisi des vignes aux 
types de sols très différents qu’ils ont 
restructuré pour faire des vins à leur 
image, des vins de caractère issus 
de raisins sains et mûrs pour des 
vinifications parcelle après parcelle. 
Fruit de leur passion est né Terra 
Solis à grande majorité de grenache, 
d’une grande générosité, à la fois 
gourmand, gai et plein de friand.

D’une belle couleur rouge burlat, il 
nous offre un nez assez frais (chose 
rare dans notre région) sur des notes 
de fruits rouges. En bouche une 
pure merveille, un vin qui explose 
le cassis, les épices, la garrigue. 
Une bouche ample, complexe et 
gourmande aux tanins soyeux avec 
une finale légèrement réglissée.
 
Un joli vin qui, accompagné d’un 
beau plateau de fromages ou du rôti 
Orloff devrait sans peine vous faire 
oublier qu’on est en février, un mois 
si triste que dame nature a bien fait 
de le tronquer de trois jours, histoire 
d’être plus vite en mars et de voir 
arriver les beaux jours.
En attendant testez le et 
dites m’en des nouvelles sur 
www.aufilduvin.com.

Préparation :
Cuire le rôti de porc salé et poivré dans un plat à four (Th 5/6).
Après 50 mn de cuisson, couper le rôti en tranches en gardant 
les tranches attachées par le bas (facile avec un couteau 
électrique).
Glisser entre chaque tranche une tranche de fromage et une 
tranche de bacon. Ou bien le faire à froid puis remettre à cuire.
Replacer dans le plat de cuisson et arroser avec la crème fraîche.
Remettre au four 10 mn.
Découper complètement, servir en nappant de la sauce qui s’est 
formée.

Terra Solis 

Alain & Isabelle Caujolle-Gazet 
(Montpeyroux)

« Domaine des Grecaux 2004 »

Pour 6 personnes
Préparation : 10 mn 
Cuisson : 1 heure 

Ingrédients :
- 1 kg de rôti de porc allongé pris dans le filet 
- 10 tranches de fromage genre Gouda mi-vieux 
- 10 tranches de bacon anglais fumé 
- 25 cl de crème fraîche 
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aniane

Dim.11. 15H30. Concert.   La 
maîtrise des choregiens et 
l’ensemble adagio . Chorale de 
Montpellier d’une quarantaine 
d’enfants  dirigée par  M. 
Sotiropoulos. Polyphonies  du 
monde et negro spirituals.

que je l’accompagnonne à un 
projet gai et un témoignage joyeux 
sur Boby Lapointe. Fanfares, 
danses, chansons, Des textes et 
des interview… de Boby.  Boby 
Lapointe comme les vrais naïfs 
, comme les « beaux simples », 
nous oblige à sourire, à déraper, 
à reconnaître nos semblables 
communs ! Comme un. Comme 
lui. Comme tous. SortieOuest. 
Domaine de Bayssan. Rens : 04 
67 28 37 32.

Sam.3. 20h30. Spectacle.  Le 
tango des assassins. 
Proposé par la Compagnie «La 
nouvelle Cigale». Poèmes, chants 
et danses, réécriture et mise en 
scène : Roger Cornillac. MJC. 
Rens : 04 67 31 27 34. Tarifs : 6 
et 4 euros.

Sam.3. 19h30. Musique. 
Orchestre Symphonique National 
d’Ukraine. Sur les pas des 
grands compositeurs russes. 
Théâtre Municipal. Rens : 04 67 
36 82 82. Tarifs: 23 à 11 euros.

Jeu.8. 14h30 & Ven.9. 
21h.Théâtre. Jacques le 
Fataliste. Denis Diderot. 
Qu’est ce qu’un fou ? Qu’est ce 
qu’un sage ? Quel est mon désir ? 
Suis je un homme ? Qu’est ce que 
c’est une femme ? Par une belle 
nuit d’orage, un maître et son 
valet délivrent une conversation : 
les croyances et les certitudes 
s’effritent, l’ordre social se 
lézarde, l’amour le plus charnel 
se cultive avec jubilation, à la fin 
de ce dix huitième siècle où tout 
bascula. SortieOuest. Domaine de 
Bayssan. Rens : 04 67 28 37 32. 

Jeu.8 & Ven.9. 20h. Théâtre. a 
la recherche de 
Josephine. Par Jérôme 

Savary. Quand Savary redonne 
vie à Joséphine Baker... Théâtre 
Municipal. Rens. 04 67 36 82 82. 

Sam.17. Concert.  Les Filles 
electriques. Nika, Lady 
Palavas et Trash Akal . Théâtre 
des Franciscains. Rens :04 67 
31 76 76.

Sam.24. 20h. Musique. Abd 
al Malik. Le face à face des 
coeurs, cet album solo est le 
fruit du cheminement spirituel 
du rappeur  Abd Al Malik. Il y 
est question de Paix, d’Amour et 
d’unité. SortieOuest. Domaine de 
Bayssan. Rens : 04 67 28 37 32. 
Tarifs : 15, 12 et 9 euros. 

Du Jeu.22. au Dim.25.
Musique. 3e edition des 
MusicalEs de Beziers. 
Quatre jours pour découvrir les 
projets de comédies musicales les 
plus prometteurs, les créations 
les plus récentes et connaître 
les lauréats des Trophées des 
Musicales. 

Mar.27. 20h.Chanson.    
Collection articuliere. 
Par François Morel. Des paroles 
et de la musique pour un cabaret 
joyeusement ébouriffant. Théâtre 
Municipal. Rens. 04 67 36 82 82.

univers musical singulier où se 
télescopent des influences électro, 
rock, jazz. Ces 5 musicien(nes) 
puisent dans un vivier d’influences 
sonores éclectiques une énergie 
inventive laissant un goût de « 
poly-gammie » séduisante et 
effrontée. En bref : puissant, 
généreux, iconoclaste ! 
L’ouverture de la soirée sera 
faite par le Nu Jazz Combo, 
Free Cab. Ces quatre musiciens/
producteurs expérimentent les 
infinies possibilités de la fusion 
entre musique acoustique et 
électronique. Leur voyage les a 
conduit aujourd’hui à une techno-
breakbeat instrumentale ouverte, 
empreinte de minimalisme et 
d’improvisation. Salle des Fêtes. 
Rens : 04 99 91 41 53. 
Tarifs : 7 et 5 euros.

Ven.9. 18h30. Rencontre. 
Soiree Palestine. Pour 
faire le point sur la situation 
en Palestine aujourd’hui avec 
plusieurs personnes ayant participé 
à une mission civile en Palestine 
cet automne. Restauration et 
produits Palestiniens sur place. 
Salle A. Bex.  Rens: 04 67 95 
14 99. 

Sam.17. Théâtre jeune public. 
Le chat de Tigali. D’après 
D.Daeninckx. L’histoire commence 
en Algérie. François vit avec sa 
famille à Tigali, en Kabylie. Un jour 
ils doivent rentrer en France. Que 
faut-il faire d’Amchiche? Angèle, la 
fille de François, ne veut pas laisser 
son chat. Tous les deux sont nés à 
Tigali...Salle A Bex.  Rens : 04 67 
95 08 79. Tarif : 4,50 euros.

bédarieux

béziers

Sam.3. 21h. Théâtre musical. 
B. Lapointe / Boby dit. Boby 
n’a pas, n’a pas tout dit. Gérard 
Guillaumat  ( avec l’ami Victor 
Zuchini à l’accordéon)  a voulu 

le caylar

Sam.24 . 21h. Concerts. Free 
Cab et d’Oust Louba.  
O.V.N.I. musical du Sud de la 
France, (Lozère/Gard), Oust 
Louba brouille les pistes pour 
mieux affirmer son identité. 
Loin de s’accrocher à un style, 
le groupe ouvre les portes d’un 

clermont
l’hérault

Jusqu’au Dim.4. Festival. L’art 
en bobine. Cinéma Alain 
Resnais. Rens : 04 67 96 03 95. 

Ven.2. 21h. Ciné-concert. 
Monte la dessus.  De 1923 
avec Harold Lloyd. Improvisation 
musicale par une formation de cinq 
musiciens de la Cie Bismut sur un 
film muet. Au théâtre. Rens : 04 
67 96 31 63. Tarif : 5 euros.

Votre publicité dans

Appelez Magalie 
au 06 12 12 14 19

ou la Régie Média Cité
au 04 67 44 50 21
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RESTAURANTS
Brasserie de la Bourse
Restauration Midi & Soir

Plat du Jour • Carte • Bar 
Ouvert tous les jours sauf mercredi

Avenue de Fumel
34700 LODEVE

Tél : 04 67 44 01 08

Café des Arts
Restauration le midi 
Plat du jour - Carte 

Ouvert TLJ sauf Dimanche 
dès 7h du matin - 2 salles

Place de la Bouquerie
34700 LODEVE

Tél : 04 67 96 41 75

Chez Pierrot et Nana

Plats aveyronnais
Cuisine traditionnelle

3, avenue Denfert
Place du Grand Soleil

34700 LODEVE
Tél : 04 67 44 02 23
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Mar.6. &  Mer.7. 21h. 
Théâtre. Le Livre de 
l’intranquillite. 
Adaptation théâtrale précédée de la 
visite du musée de l’intranquillité. 
Au théâtre. Rens : 04 67  96 31 
63. Tarifs : 12 et 8 euros.

Dim.11. 18h. Concert. Apero 
patio 3 : Revo. musique 
électro. Théâtre de l’Espace 
culturel. Gratuit pour les moins 
de 16 ans. Rens : 04 67 57 01 69. 
Tarif : 5 euros.

A partir du Mer.21. Exposition. 
Art africain de Laura 
Vassiliu. Médiathèque municipale. 
Rens : 04 67 57 03 83.

Mer.28. 20h. Conférence. 
Les paysages depuis les 
sommets. Conférence- 
diaporama sur les paysages 
des garrigues d’un point de vue 
paysager et géologique et l’histoire 
des paysages. Médiathèque 
municipale. 
Rens : 04 67 57 25 44.

Sam.3. mars. 21h  Théâtre.  
Les Corruptibles. Pièce 
policière comique. Théâtre de 
l’Espace culturel. 
Rens : 04 67 57 01 69.

Sam.10. Rencontre. Exils 
d’Espagne, de la Retirada 
à aujourd’hui . Avec Susana 
Azquinezer, conteuse et Bernard 
Ariu, accordéonniste.  Au Foyer 
Résidence Le Pioch  et avec le 
secours populaire français.

gignac
Sam.10. Exposition.  Peintures 
et sculptures de Quitterie 
Berger. Médiathèque 
municipale.  
Rens : 04 67 57 03 83.

Sam.3. 21h. Musique. Concert de 
trombones de l’ensemble En 
coulisse et de l’Harmonie. Théâtre 
de l’Espace culturel. Entrée libre. 
Rens : 04 67 84 42 58.

Dim.4. Exposition.  La culture, 
le patrimoine et les traditions 
de la region Nord Pas de 
Calais. Salle expo de l’Espace 
culturel. Rens : 04 67 57 67 23. 
Entrée libre.

Mer.7. 10h30. Animation.  
Histoires de Katsumi 
Komagata, lectures partagées. 
Médiathèque municipale. Pour 
enfants de 3 à 6 ans. Rens : 04 67 
57 03 83.

Mer.7. 15h30. Conte. Conte 
de ficelles et ficelle 
de contes. À partir de 7 ans. 
Médiathèque municipale. Rens : 
04 67 57 03 83.

Jusqu’au  Dim.11. Exposition. 
Andre-Pierre Arnal 
«Lodeve. Visions obliques». 
Musée Fleury.  04 67 88 86 10.

Ven.2. 18h30. Contes. L’Ile 
au tresor. Par Richard 
Petitsigne, de la Compagnie 
Troll. Ce monologue vous invite 
à redécouvrir le plus fabuleux 
roman d’aventures. Médiathèque 
municipale. 04 67 88 86 08.

Sam.3. 14h45. Spectacle jeune 
public. IllustrissiMots. 
Par la Compagnie Troll. Théatre 
Luteva. Rens : 04 67 44 15 
90.Tarif : 3,50 euros.

Mer.7. 16h. Spectacle jeune 
public. Contes de ma 
lanterne. Par Virginie Lagarde 
pour les 3-5 ans. La lumière 
attisent les histoires, le saviez-
vous ? J’allume ma lanterne. Elles 
s’approchent, elles s’approchent... 
Hop, j’en attrape une... Des objets 
sortent du sac, rencontrent la 
parole, la devancent, s’en éloignent 
et puis s’en vont. Médiathèque 
Municipale. 
Rens : 04 67 88 86 08.

lodève

Suite de l’agenda page suivante

Restaurant La Diligence
Cuisine Traditionnelle
Grillades au feu de bois 

Fermé le mercredi et le samedi midi 
Propriétaire Mathieu Leprêtre

2, Avenue de Lodève
34725 St ANDRE de Snis

Tél : 04 67 63 04 29

Restaurateurs,
votre publicité ici !

Appelez vite
Magalie au : 

06 12 12 14 19

Pizzeria La Teranga
Pizzas au feu de bois 

Paninis, vente à emporter 
Pizzas sandwich

4, Place du Marché
34700 LODEVE

Tél : 04 67 44 78 90
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Dim.18. 14h30. Sortie 
nature.  Economie pastorale sur 
le causse du Larzac. La 
visite sera assurée par l’exploitant 
Christophe Compan, dont la ferme 
assure l’élevage de vaches et de 
brebis. Le rendez-vous est fixé à 
14h30 devant l’Office de Tourisme 
du Lodévois. Un co-voiturage 
est possible à partir de Lodève. 
Rens : 04 67 88 86 44. Gratuit.

Mer.28. 14h30. Connaissance du 
Monde. Ecosse : Secrets et 
traditions. Par Luc Giard. 
Cinéma Lutéva. Rens: 04 67 96 40 
23. Tarifs : 7 à 4,90 euros.

Sam.3. &  Dim.4. Salon des 
Antiquaires. Salle des 
Fêtes. Avenue Charles de Gaulle. 
Rens : 05 65 59 50 93.

Mardi 6. 20h45. 
Théâtre. Persee . Avec la 
compagnie Théâtre de la Pire 
Espèce. Théâtre de la Maison du 
Peuple. Rue Pasteur. 
Rens: 05 65 59 47 61.

Jeu.8. 15h. Conférence.La 
femme arabe dans la 
vie socio-économique d’hier et 
d’aujourd’hui ». Dans le cadre de la 
Journée de la Femme par Madame 
Adeeb Mahmoud. Au Crea. 
Rens : 05 65 61 01 43.

Sam.10. &Dim.11. Compétition 
sportive. National d’hiver de 
Petanque. 05 65 61 18 45.

Sam.10. 20h45. Concert. 
Andreas Staier. Claveciniste 
de Musica Antiqua Köln de 1983 à 
1986, il s’est depuis entièrement 
consacré à sa carrière de soliste, 
avant tout au pianoforte et au 
clavecin. Théâtre de la Maison du 
Peuple. Rue Pasteur. 
Rens: 05 65 59 47 61.

Mer.14. 20h45. Théâtre. Un 
ange passe.  De Karl Valentin. 
Avec la compagnie L’Atelier Volant 
du Théâtre National de Toulouse. 
Théâtre de la Maison du Peuple. 
Rue Pasteur. 
Rens: 05 65 59 47 61.

Sam.17. & Dim.18. Salon 
avicole. Salle des Fêtes. 
Avenue Charles de Gaulle. 
Rens : 05 65 59 50 93.

Du Lun.19 au Dim.4 mars. 
Exposition. Art et culture 
huicho (Indiens Mexicains). 

Exposition de Rémi Gouezou. A 
l’Office du Tourisme. 1, Place du 
Beffroi. Rens : 05 65 60 02 42.

la peinture se fait parole. Théâtre 
Jean Vilar. Rens : 04 67 40 41 39. 
Tarifs : 13, 10 et 4,50  euros.

Du Sam.3 au Dim.18. Exposition.   
D’Akhenaton à Ramses 
II. Le second volet des Tresors 
des Pharaons. En exclusivité 
mondiale, découvrez une statuaire 
colossale, une collection unique au 
monde de plus de 300 répliques 
exceptionnelles de la période de 
ces deux pharaons mythiques, 
le rituel de la momification, la 
salle des momies, le mobilier 
funéraire de Sennedjem…Parc des 
expositions. Tarif : 9 euros.

lodève
(suite)

Jusqu’au Mer.28. Exposition. 
Arts et couleurs du Burkina 
Faso. Au Presbytère. Entrée 
libre.

lunas

Jusqu’au Sam.28 avril. 
Exposition. Lumiere, 
l’eclairage dans l’antiquite, lumiere 
d’orient, lumiere d’occident. 
Musée de Millau. Hôtel de 
Pégayrolles. Place Foch. Rens : 
05 65 59 01 08.

Ven.2. 20h45. Ballets. Les 
petits riens de mozart et 
Don Juan  de Gluck.  Théâtre 
de la Maison du Peuple. Rue 
Pasteur. Rens: 05 65 59 47 61.

millau

Du Jeu.1.au Sam.3. Salon 
du lyceen et de l’etudiant. Au 
Corum.

Jusqu’au Sam.10. Théâtre.           
Prologue. De Bernard-Marie 
Koltès.  C’est l’histoire de la chute 
de Mann dans le monde. C’est le 
témoignage de l’histoire de la vie 
de Mann : son éducation auprès 
d’Ali,  père nourricier, masseur et 
gardien du Vieil Hammam de la rue 
de Tombouctou et plus tard auprès 
de la prostituée : la Co-cotte du  
boulevard de Babylone. 
Théâtre du Hangar. 
Rens : 04 67 41 32 71.

Jeu.1er au Dim.3.  21h. Cabaret.  
Le Cabaret Paradizio. 
Sous la forme d’un cabaret, venez 
découvrir à travers un florilège 
de numéros des personnages 
truculents qui chantent, jouent, 
font les pitres pour rendre 
hommage à ce grand homme du 
théâtre : Sacha Guitry. Théâtre 
Gérard Philippe. 
Rens : 04 67 58 71 96.

Ven.2. 19h. Théâtre jeune 
public.  Esquisse. Des 
châssis, des feuilles blanches, des 
pinceaux, des pots de peintures. 
Dans sa cotte blanche, un peintre 
affronte la toile vierge et y trace, 
à grands coups de pinceaux, 
l’esquisse de ses désirs. C’est alors 
que la toile vibre, la couleur frémit, 
la forme se fait mouvement : le 
tableau prend vie et lui répond... et 

montpellier

Sam.3. 21h. Concert.Steve 
Coleman and Five Elements. 
Le saxophoniste américain, 
souffleur du renouveau jazz et de 
son mélange avec des sonorités 
africaines, revient avec son 
nouveau groupe Five Elements. 
Au Jam. Rens : 04 67 58 30 30. 
Tarifs : 20 et 18 euros.

Dim.4.15h. Danse.Casse 
Noisette.  Par le Ballet Opéra 
National de Kiev. Zénith Sud. 
Rens : 04 67 64 68 83.
Tarifs : De 41 à 47 euros. 
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Mar.6. 21h. Théâtre. A tous 
ceux qui... ». Théâtre Jean 
Vilar. Rens : 04 67 40 41 39. 
Tarifs : 13, 10 et 4,50  euros. 

Mer.7. 19h. & Jeu.8. 20h30. 
Théâtre.La Cerisaie. Théâtre 
d’O. Rens : 04 67 67 66 66. 

Mer.7 Jeu.8 & Ven.9. 
21h.Théâtre. Gaff Aff. 
Gaff Aff est une étonnante boîte 
à musique contemporaine où 
rythme, cirque, art plastique 
et chorégraphie créent un 
langage commun de poésie et de 
mouvement. Un tour de manège 
vivant, parodique et tendre, pour 
retrouver l’ivresse du tournoiement 
et échapper à la gravité du 
monde…Théâtre Jean Vilar. 
Rens : 04 67 40 41 39. 
Tarifs : 13, 10 et 4,50 euros.

Mer.7.  21h15.Concert.
François Jeanneau 4 
tet. Francois Jeanneau (sax), 
Serge Lazarevitch  (guitare), Joel 
Allouche  (Batterie), Frédéric 
Monino (basse). Au Jam. 
Rens : 04 67 58 30 30. 
Tarifs : 12 et 10 euros. 

Jeu.8. 20h30.Concert .One 
Night of Queen. Zénith Sud. 
Rens : 04 67 64 68 83. Tarifs : 
28.50 à 46.50 euros.

Jeu.8. Concert.  Weepers 
Circus. Ces drôles de 
ménestrels de la chanson française 
mêlent fables oniriques, textes 
mélancoliques, humour noir et 
grivoiserie, le tout sur fond d’airs 
tziganes, médiévaux, slaves et 
orientaux.  A l’Antirouille. Rens : 
04 67  06 51 68. 
Tarifs : 12 et 10 euros.

Jeu.8. 21h. Concert.
Poesismic trio. Au Jam. 
Rens : 04 67 58 30 30. Entrée 
Libre et gratuite en fonction des 
places disponibles.

Ven.9. Concert. Routaboul 
et les Banaboos + 
Guest. A l’Antirouille. Rens : 
04 67 06 51 68. Tarif : 12 euros.

Ven.9. 21h. Concert. Oust 
Louba. Electro/rock/jazz. Au 
Jam. Rens : 04 67 58 30 30. 
Tarifs: 12 et 10 euros. 

Du Ven.9 au Dim. 11. Classique. 
Un violon sur le toit. La 
comédie musicale de Jerry Bock, 

Joseph Sttein et Sheldon Harnick, 
qui a été un succès à Broadway 
pendant des années, conte avec 
humour et émotion, la vie tour 
à tour joyeuse et tragique de la 
communauté juive d’un village 
ukrainien. Opéra Comédie. 
Rens : 04 67 60 19 99. 

Sam.10. 20h30. Théâtre. 
Monsieur Amedee. Avec 
Michel Galabru. Au Corum. 
Rens : 04 67 42 70 47. 

Mar.13. 19h30. Concerts. A 
brand. Un délicat mélange glam 
70’s, beat 80’s et rock 90’s. Au 
Rockstore. Rens : 04 67 06 80 00. 
Tarifs : 10 et 8 euros. 

Mer.14. Concert. 19h30. Tanya 
stephens. Au Rockstore. 
Rens : 04 67 06 80 00.
Tarifs : 20 et 17 euros.

Sam.10. 21h. Concert.Taraf 
Goulamas. Au Jam. Rens : 
04 67 58 30 30. Tarif : 10 euros. 

Jeu.15. Concert. Super 
Heros. Groupe de ska / rock 
festif français formé en 1997. 
A l’Antirouille. 
Rens : 04 67 06 51 68. 
Tarif : 5 euros.

Ven.16. Concert. BRG + 10 
rue de la madeleine. A 
l’Antirouille. 
Rens : 04 67 06 51 68.

Lun.19. & 26. 21h30.Concert. 
Duel rock 2007. Nouvelle 
édition du tremplin rock 
montpellierain..2 groupes sur 
scène ,le public vote à bulletin 
secret. Au Rockstore. 
Rens : 04 67 06 80 00. 
Entrée libre.

Du Mar.20 au Sam.24. 15h. 
Spectacle jeune public. La 
soupe au chocolat. Dès 
2 ans.  Au  Kawa Théâtre. 18, rue 
Fouques. Rens : 04 67 99 30 53. 
Tarif: 6 euros.

Suite de l’agenda page suivante

www.roques-immobilier.com
11, Grand‘Rue 34700 LODEVE
Tél.: 04 67 44 22 92

REF 1341 : 8 Km Nord de 
Lodève, maison de village,
75m² habitables, terrasse 10m², 
le tout en bon état général, 
cuisine, séjour, 2 chambres, 
simple vitrage,
bel environnement.
Tél.: 04 67 44 22 92

REF 1434 : Proche Lodève, 
maison de village, 95m² 
habitables, jardinet de 70m², 
terrasse 25m² + dépendance, 
cuisine, séjour, 2 chambres,
1 studio, bel environnement.
Tél.: 04 67 44 22 92

Prix : 113 000 €

Prix : 145 000 €

Et + de 250 biens sur notre site internet
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Dim.18. 12h. Carnaval. 
L’association Remue 
Menage organise le deuxième 
Carnaval’eau  sur le lac du 
Salagou. Au programme, musique, 
defil’eau et régate.  

Ven.2. 22 h. Concert.Cordes 
a Corps. Jazz d’inspiration 
tsigane, flamenca, tradition 
manouche. Marc Roger. Station 
Mir. Rens : 04 67 98 54 23. 
Tarifs : 12 et 8 euros

Sam.3. Carnaval. Fete 
de la Saint Blaise. 
Pour l’ouverture des fêtes 
carnavalesques, St Blaise 
traversera les rues de la Ville à 
dos d’âne pour récupérer les clés 
symboliques qui permettront à la 
carnavaline d’envahir les lieux et 
l’ame des Piscénois...A 19h, Départ 
du charivari face à l’église Ste 
Hursule, Rue Henri Reboul avec 
les musiciens du groupe Saboî, 
la horde de sauvage et le Poulain. 
Et à 21h: Apéro au Foyer des 
Campagnes, repas et balleti avec le 
groupe La Talvera. 
Rens: 04 67 39 65 44.

Sam.3. 22 h. Concert. 
Poesismic trio. Trois fortes 
personnalités musicales autour 
d’un répertoire original qui allie le 
lyrisme des mélodies brésiliennes, 
la chaleur et le swing des musiques 
afro-latines, la liberté du jazz 
contemporain. Station Mir. 
Rens : 04 67 98 54 23. 
Tarifs : 15 et 10 euros.

Du Ven.9 au Jeu.15.Rencontre. 
45e Rencontres 
Cinematographiques. 
Cette édition sera placée sous 
le signe de la diversité et se 
présentera sous la forme de trois 
volets : Un premier volet rend 
hommage à un géant du cinéma 
français : Claude Miller. Un 
deuxième volet dédié  au cinéma 

indien. Un troisième volet mettra le 
court-métrage à l’honneur, genre 
qui demande vivacité et concision. 
Gare du Nord et Salle Molière. 
Rens : 04 67 98 54 23.

Ven.9. 22 h. Concert. Musique 
du monde. Trio Zephyr. 
Ensemble à cordes et cordes 
vocales. Station Mir. Rens : 04 67 
98 54 23. Tarifs : 12 et 8 euros. 

Sam.10. 22 h. Concert. Nozmu 
Blackfoot. Michel 
Munoz. Station Mir. 
Rens : 04 67 98 54 23. 
Tarifs : 15 et 10 euros.

Sam.03 mars. A partir de 
18h30. FESTIVAL PLEIN LES 
OREILLES. 0uverture avec un 
défilé de mode de Freia Lessland.
Les GROLLES (musique de rue), 
EROSION (pop rock), GROEN-
DAL (rock francais) et ELECTRIC 
DUCKS SHOW AC/DC de 22h00 à 
00h30. Soiree organisée par l’asso-
ciation HERAUZION pour sensibili-
ser aux risques liés aux agressions 
sonores. Distribution gratuite 
de bouchons anti-bruit. Entree 5 
euros. buvette et restauration sur 
place. Foyer des campagnes. 

octon

Du Ven. 02 au Mer. 28. 
Exposition. Expressions 
urbaines. De Serc et Sic.  Art 
urbain et graphique. Bibliothèque 
municipale. 04 67 25 00 09.

Mer.14. 17h30. Contes 
et pliages. Le renard 
affame. Annette et Paul 
Hassenforder. A partir de 8 
ans. Bibliothèque municipale.  
Inscription obligatoire. 
Rens :04 67 25 00 09.

paulhan

péret
Sam.10. 14h30. Balade du 
patrimoine. Les dernières 
découvertes sur les sites de 
Peyre Plantade et de 
l’Estagnol. Par Olivier 
Ginouvez et Hervé Pomarèdes, 
archéologues à l’INRAP et leurs 
collaborateurs. Salle Jacques 
Brel. Rens : 04 67 88 95 50. 
Entrée libre.

pézenas

Mer.14. 10h30 et 15 h. Teâtre 
jeune public. Une histoire a 
Luis. Station Mir. Rens : 04 67 
98 54 23. Tarif unique : 5  euros.

Ven.16. 22 h.Concert. Jazz 
manouche. Thomas K. Trio. 
Station Mir . Rens : 04 67 98 54 
23. Tarifs : 12 et 8 euros.   

Sam.17. 22h. 
Concert.  Franck Nicolas 
et Fanfare Ka. Station Mir. 
Rens : 04 67 98 54 23. Tarifs : 15 
et 10 euros.

Mer.22. 15 h. 
Conte.   Histoires 
renversantes . Conteuse : 
Béatrice Saunier. De  4 à 9 ans. 
Station Mir. Rens : 04 67 98 54 
23. Tarif : 5 euros.

roujan

Sam.10.  20h30 . 5e édition 
du  Festival 2,3,4 . Avec:  
Stevo’s teen (Ska festif), 
The Hopla (Rock alternatif 
– Ex-Sheriff), Sulky Sheena  
(Garage punk), Bob’s not 
dead  (chanson punk). Salle 
polyvalente. Rens : 06 08 51 08 
45. Tarifs :  8 et 6 euros.

sérignan
Mar.6. 21h. Concert. Mardi 
Graves 007. 13e rencontre 
basses. LLa Cigalière. Rens : 04 
67 32 63 26.

Jeu.8. 21h. Concert.BabX. 
Le poids des mots, le choc des 
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rythmes. Cosmopolitan. La 
Cigalière. Rens : 04 67 32 63 26.

Mar.27. 21h.Concert.           
Anne Sylvestre : Mon 
Jubile. La Cigalière. 
Rens : 04 67 32 63 26.

ma planete .Spectacle sur 
l’environnement et le tri sélectif à 
partir de 6 ans . Cie du praticable. 
Théâtre de Poche. 
Rens : 04 67 74 02 83. Tarif 
unique : 6 euros.

Ven.16. & sam.17. 21h.  
Théâtre. Etre ou ne pas 
etre. Pièce à l’humour 
caustique d’après les textes de Guy 
Foissy Cie Mobile Homme Théâtre. 
Interprétés par Remy Leboucq et 
Carlos Moreno. 
Théâtre de Poche. 
Rens : 04 67 74 02 83. 
Tarifs : 12 et 10 euros.

Mer.21; Jeu.22; Ven.23. 
& Sam.24. 16h. Théâtre 
de Marionnettes et film 
d’animation. Sans  
couleur. A partir de 3 ans. 
Cie les Galopins. Interprétée Par 
Christine Loison. Théâtre de 
Poche. Rens : 04 67 74 02 83. 
Tarif unique : 6 euros.

Ven.23. & Sam.24. 21h. Conte-
théâtralo-musical.   La folle 
epopee d’Ulysse. 2ème 
rendez-vous de la Cie du capitaine 
pour les rendez-vous contes. 
Interprété par Julien Masdoua 
et Robert Tousseul. Théâtre de 
Poche. Rens : 04 67 74 02 83. 
Tarifs : 12 et 10 euros.

Sam.24. 21h &Dim.25. 18h. 
Danse. French Kiss. Cie La 
Mentira de Léonardo Montecchia. 
Interprétation - Mathias Dou 
- Leonardo Montecchia. 
Théâtre de la Fonderie. 
Rens :04 67 74 20 55.

Mer.28. 19h ; Jeu.1er Mars 
&Ven.2. 20h30. Théâtre.Le 
mental de l’equipe. 
Emmanuel Bourdieu, Frédéric 
Bélier-Garcia et Denis Podalydès 
sont fous de théâtre et de foot 
! A la tête d’une dream team de 
quatorze acteurs à crampons 
drolatiquement chorégraphiés, 
ils transforment la grande scène 
du théâtre en pelouse magique. 
Avenue Victor Hugo. 
Rens : 04 67 74 32 52 . 
Tarifs :19 à 13 euros.

sète

Ven.2. & Sam. 3. 21h. Spectacle 
Théâtralo-musical-humoristique. 
Vent de Folie. Cie Tutti 
Frutti. Théâtre de poche. Rens : 
04 67 74 02 83. Tarifs : 12 et 10 
euros.

Mer.7. & Sam.10. 16h. Clowns, 
Marionnettes et Magie. 
Caramel et chocolat. 
A partir de 3 ans. Interprétés par 
Nadine Pons et Pierre Di Prima. 
Théâtre de poche. Rens : 04 67 74 
02 83. Tarif unique : 6 euros.

Ven.9.& Sam.10. 21h. Spectacle 
musical.  Et Vian dans les 
dents. Cie Place Movement. 
Théâtre de Poche. Rens : 04 67 
74 02 83. Tarifs : 12 et 10 euros.

Mer.14 ; Jeu 15 ;Ven.16. 
& Sam.16. 16h. Théâtre, 
Marionnettes. Touche pas 

Pour Mars,
envoyez vos programmes 

avant le 15 février sur 
www.c-lemag.com
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Sudoku
Le jeu consiste à remplir les cases vides afin que 
tous les chiffres de 1 à 9 figurent une fois et une 
seule dans chaque colonne, dans chaque ligne et 
dans chaque région (les régions sont délimitées par 
les couleurs jaune et orange). Une seule solution par 
grille est possible. Bon courage !

Grille facile

Grille difficile

Supplément Jeux de C le magazine
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C mélé

Carnaval • Crêpes • Valentin • Violences • 
Mathieu • Bénédicte • Vélo • Grèce • Balkans • 

Toscane •Patrick • Claire • Ordi • Une • Rôti • 
Musique • Spirales • Valse • Voyage • Sofa • Cam 

• Soul • Diamond • Blood • Vol • Rhume •
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Le mot à trouver 
en 9 lettres :

Ce qu’a subit le mag !

Le mot à trouver 
du mois dernier était : Bananier

 Les 7 erreurs

7 erreurs se sont glissées dans la photo de droite (La DDE 
du Caylar en pleine action). A vous de les détecter !

C M S E T C I D E N E B

R A G O N I T N E L A V

E T R R U N E U B K E C

P H E N E L Q L L C M A

E I C L A I R E O I U M

S E E O S V E L O R H T

O U S U K E A A D T R O

E V M O G B A L K A N S

S O G A F I D R O P I C

L L Y D I A M O N D T A

A O S E L A R I P S O N

V I O L E N C E S E R E
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Maisons & Jardins publicité

38 Av. de Fumel - LODEVE
06 09 84 99 24
04 99 91 00 73

ecolodeve@free.fr

MATERIAUX ECOLOGIQUES

Isolation : 	 fibre de bois, liège…
Enduits : 	 chaux, terre…
Panneaux : 	bois, fermacell…
Peintures : 	 caséine, pigments…
Traitement : curatif, huile dure…



Vous choisissez la 
formule qui vous 

convient !

Offre valable jusqu’au 25/02/07
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5€
Crédités* sur votre compte

sur présentation

de ce bon

Crédit locatif offert en plus pour tout achat d’un forfait avant le 26/02/07

Offre
découverte

30€
offert 5€

offert
15€

offert

LOUEZ MALIN !
LOUEZ  MOINS CHER

encore

20, rue des Aires 34600 BEDARIEUX - Tél. 04 67 23 17 76
4, av. Denfert 34700 LODEVE - Tél. 04 67 44 49 10




